
Le réveil des Etats-Unis
Se sentant appuyé par une opinion

publique quasi unanime, le prési-
dent Truman a pris mercredi les dé-
cisions les plus importantes de l'his-
toire d'après-guerre des Etats-Unis.

L'ampleur du crédit qu 'il va solli-
citer du Congrès — dix njilliards de
dollars, c'est-à-dire quelque quarante-
trois milliards de nos francs — pour
les ' seuls besoins des forces armées,
montre éloquemment le gigantesque
programme de réarmement qui s'éla-
bore présentement au Pentagone, à
Washington, le cerveau militaire de
l'Amérique. C«s prochains jours , on
connaîtra sans doute les grandes
lignes de ce programme qui englo-
bera vraisemblablement les trois
armées : terre, air et mer.

Tout aussi capitale est la proposi-
tion de supprimer le plafond qui
fixait jus qu'ici à deux millions
d'hommes les effectifs maximums des
forces armées. Dorénavant , ces effec-
tifs seront portés au niveau qui pour-
rait être jugé nécessaire par le secré-
taire à la défense et les chefs de
l'état-major.

En d'autres termes, l'état-major,
dès à présent peut prendre en toute
liberté , les dispositions qui lui pa-
raissent utiles et nécessaires, sans
en référer au Congrès.

Le premier effet de cette mesure
se traduit par la mobilisation de
toutes les unités et hommes des ré-
serves de l'armée, de la marine et de
l'aviation. „„„

Pour que les décisions prises dans
le domaine militaire se révèlent vé-
ritablement efficaces, il était indis-
pensable d'assurer également les
arrières, autrement dit de procéder
à une mobilisation économique du
pays. Ce pas, le président Truman n'a
pas hésité à le franchir .

Certes, il ne s'agit pas encore d'une
mobilisation totale dans ce secteur
puisque ni le contrôle des prix ni le
rationnement des denrées alimentai-
res ne seront rétablis. Toutefois, le
chef de la Maison-Blanche a tenu à
préciser qu 'il n 'hésiterait pas à pren-
dre de telles mesures si par suite
d' in discipl ine , les prix accusaient une
îôf'tè augmentation .

Pour l'instant donc, le gouverne-
ment américain se borne à procéder
à une « réorientation » de l'économie
du pays. La défense nationale aura
désormais la priorité en ce qui con-
cerne la répartition des matières pre-
mières, ce qui est naturel . Le cas
échéant , les marchandises indispen-
sables à la défense du pays pourront
être réquisitionnées. Enfin, les ser-
vices gouvernementaux intensifieront

la lutte contre le gaspillage, une
plaie des Etats-Unis.

U va de soi que toutes ces mesures
coûteront fort cher, aussi le chef de
l'Etat a-t-il d'ores et déjà laissé en-
tendre que les impôts seront augmen-
tés dans de fortes proportions , pers-
pective qui ne soulèvera sans doute
pas l'enthousiasme général !

MWM

Pour appeler les choses par leur
nom, les Etats-Unis vivent dès aujour-
d'hui dans un état de demi-mobilisa-
tion permanente. Cette grande nation
aux possibilités immenses et presque
inépuisables, va de nouveau bander
toutes ses énergies et mettre sa force
au service du droit. Tous ceux pour
qui la démocratie n'est pas une vaine
formule applaudiront sans réserve
aux décisions de la Maison-Blanche.
Celles-ci, on peut en être sûr , auront ,
dans l'immédiat déjà, des répercus-
sions bienfaisantes, car elles redon-
neront confiance aux nations occi-
dentales incapables par elles-mêmes
de résister à une éventuelle agres-
sion venant de l'est.

On ne peut toutefois s'empêcher
de regretter qu 'il ait fallu la guerre
de Corée pour dessiller les yeux des
dirigeants américains qui avaient la
fâcheuse tendance de sousestimer
leurs adversaires probables.

Maintenant , Washington renverse
la vapeur et M. Truman n'a pas ca-
ché aux élus de la nation que la cam-
pagne sur la péninsule serait longue
et coûteuse, quand bien même son
issue victorieuse ne fait aucun doute
pour lui.

Avec l'aide de Dieu , nous vain-
crons, a conclu l'homme d'Etat. Ces
paroles ne sont-elles pas un peu
comme l'écho de celles que prononça
Winston Churchill, un soir de juin
¦1940 ? Comme il est vrai que l'his-
toire ne fait que se répéter !

J. -P P

UNE DÉCISION QUI MET FIN À UNE SITUATION ÉQUIVOQUE
—

C'est par 198 voix seulement (sociaux-chrétiens) que le projet de loi
a été accepté, socialistes, libéraux et communistes s'étant abstenus

Le souverain serait de retour à Bruxelles samedi
BRUXELLES, 20 (Reuter) . — Les

Chambres réunies du parlement belge
ont approuvé jeudi après-midi le projet
de loi qui autorise le roi Léopold à re-
tourner en Belgique.

Les socialistes, les libéraux et les com-
munistes ont quitté la salle des séan-
ces de la Chambre en annonçant offi-
ciellement qu 'ils ne prendraient pas part
au vote mettant fin à l'impossibilité de
régner du roi.

La fin de l'impossibilité de régner du
roi Léopold III a été votée par 198 voix
(sociaux-chrétiens).

Une adresse d'hommage au prince ré-

gent , par le p.s.c. (parti social chrétien)
a été votée par 232 voix (p.s.c. et libé-
raux) . '

Le roi rentrerait demain
BRUXELLES , 20 (Reuter). — Les mi-

lieux léopoldiens généralement bien in-
formés pensent que le roi Léopold sera
de retour à Bj- uxelles samedi.

Avant le scrutin des deux Chambres
réunies , les parlementaires socialistes et
libéraux ont quitté la salle en protesta-
tion contre la résolution qui a été vo-
tée « en profonde reconnaissance au

Une photographie récente du roi Léopold , de la princesse de Réthy
et du prince héritier Baudou.n.

prince régent » pour la lourde tâche qu'il
a entreprise après la libération.

M. Spaak se f âche
L'ancien président , M. Paul-Henri

Spaak, qui s'est toujour s vigoureuse-
ment opposé au retour de Léopold III ,
a déclaré, s'adressant à la majorité gou-
vernementale : « Pendant que vous vote-
rez votre texte , nous sortirons et nous
présenterons au prince régent , le vérita-
ble « prince de la résistance », notre pro-
pre adresse ».

M. Spaak a ajouté : « Les membres so-
cialistes se refusent à participer au scru-
tin concernant l'adresse destinée au prin-
ce régent , et ils ne seront pas représen-
tés dans la déléjj ation qui présentera
l'adresse de la majorité » .

Puis M. Spaak a quitté la salle pour
se rendre , en compagnie du président du
parti socialiste , M. Max Buset , et d'au-
tres parlementaires socialistes , au pa-
lais royal.

L'adresse de la majorité sera présentée
au prince régent par une délégation de
douze personnes sous la conduite des
présidents des deux Chambres. Elle dé-
clare que le prince Charles a rempli sa
charge dans un « esprit de respect scru-
puleux des devoirs de sa charge » et qu'il
a rempli ses fonctions d'une manière qui
a permis de maintenir le prestige et
l'unité du pays ».

Immédiatement après le scrutin , les
membres du parti libéral se sont rendus
au palais royal dans le but de s'inscri-
re sur la liste des visites au prince ré-
gent , comme la délégation socialiste ve-
nait de le faire.

(Lire la suite
en dernières dépêches)

Les Chambres belges ont voté
le proje t de loi qui autorise

Léopold lll à rentrer au pays

Le retour à Paris d'audacieux alpinistes

Ayant vaincu l'Anapurna , la première montagrte au-dessus de 8000 mètres
jamai s escaladée par des hommes, l'expédition française de l'Himalaya est
rentrée par avion à Paris. Les deux chefs, Herzog et Lachenal , ont tous
les deux eu les doigts de pieds gelés et on a dû les hospitaliser dès leur
arrivée à Orly. Notre photographie montre Lachenal descendu de l'avion

par un camarade.
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Les jeux dangereux
L'ancien sergent de marine Joan

Soares Siiva, âgé de 58 ans, écoutait
dimanche chez lui la retransmission
du match Brésil-Uruguay. Lorsque le
speaker annonça le second but uru-
guayen, il se leva de sa chaise, dit :
« Nous avons perdu le match » et tom-
ba foudroyé.

Le lieutenant américain
a tenu parole

La commune de Plougnstel-Daoutas
a reçu aujo urd'hui le lieut enant amé-
ricain J. D. Skilton , qui vient de faire
don à la commune de 3000 dolla rs des-
tinés à contribuer à la reconstitution
du calvaire de Plougnstel qui fut  gra-
vement endomma gé durant la guerre .

Le lieutenant Skilton avait promis ,
s'il revenait vivant de la campagn e, de
contribuer à la réédification du célè-
bre monument. Revenu en Amérique ,
il avait , pour s'acquitter de son vœu,
écrit _ un livre et constitué un comité
d'action.

Au cours de la journée, M. J. D.
Skilton a été fa it citoyen d'honneur de
la commun e et a assisté à des danses
exécutées par le groupe folklorique de
Plougastel-Daoulas.

UNE FEMME EXTRAOR DINAIRE

U
N soir d'automne 1714, à Valan-

gin , une vieille femme , à bout
de souffle et qui sentait la mort

approcher , achevait de dicter ses
mémoires à son époux, le greffier
Samuel Perregaux. Quel que temps
après, cette vieille femme, Catheri-
ne Perregaux cle Wattevill e, était
ensevelie dans l'église de Valangin.

Une promenade dans cet aimable
village nous a donne l'idée de relire
le livre que M. Pierre Grellet a con-
sacré à cette femme extraordinaire.

Issue d'une illustre race bernoise,
onzième enfant de Gabriel de Watte-
ville, gouverneur pour Leurs Excel-
lences de Berne cle Bonmont , au Pays
cle Vaud , la naissance de Catherine
fut saluée de feux d'artifices et de
réjouissances. Elle était la . dernière
venue de sept fils et quatre filles et
passa son enfance à Bonmont et à
Oron . Mais son père puis sa mère
moururent prématurément. Or, très
tôt déjà , la pétulante fillette avait
montré des . dispositions singulières :
jetant au feu poupées et autres ba-
bioles, elle saisissait les pistolets de
ses frères et brûlait de la poudre à
qui mieux mieux. « Mon père , écrira-
t-elle dans ses Mémoires, déplora
mon sexe, prévoyant que si j'avais
été un garçon , j' aurais poussé bien
loin ma fortune. »

qui vécut de nombreuses années à Valangin

A 13 ans, Catherine était orpheline
et pauvre. A l'âge où elle aurait eu
besoin cle soutien , elle se trouva bal-
lottée cle droite et de gauche, car ses
frères et sœurs ne jouèrent . qu 'un
rôle effacé dans sa vie ; sans doute ,
la cadette les inquié t a i t  par ses allu-
res de cheval échappé ; aussi _a pla-

ça-t-on d'abord dans une famille pa-
rente à Peseux , puis dans une autre ,
à Morat. Là, Catherine apprit à mon-
ter les chevaux et devint une écuyère
accomplie.

Un duel et une idylle
Deux incidents marquèrent son sé-

jour à Morat : elle voulut se battre
en duel avec une Française qui
l'avait offensée. Descendues sur le
pré, ces dames s'élançaient déjà
l'une sur l'autre , l'épée haute , lors-
qu 'on parvint à les séparer. Un jeune
gentilhomme fribourgeois s'éprit
alors de Catherine qui répondit  à
son amour ; mais l'idy lle fut  brève ,
le, mariage qui allait  s'accomp lir fut
in terdi t  par Leurs Excellences de
Berne qui ne voulaient  pas qu 'une
des leurs épousât un catholi que. Le
jeune Fribourgeois fut  inconsolable
et resta célibataire.

Catherine , le cœur meurtri , dut
rentrer à Berne et fut  placée chez le
doyen Hummel , un pasteur renommé
'qui pri t  la jeune f i l l e  en affect ion.
Catherine , séduisante et sp i r i tue l le ,
ne tarda pas à régner sur une pet i te
cour et à jouer même un rôle dans
les affaires poli t i ques. Berne — com-
me l'Europe d'alors — était partagée
en deux clans , l'un a t taché  à l' al-
liance avec la France de Louis XIV
et l'autre s'opposant à cette al l ian-
ce. Catherine faisait partie , avec pas-
sion , du premier clan et s'employait
avec succès à soutenir les efforts de
Louis XIV désireux de lever des trou-
pes à Berne.

La réputation d'étrangeté faite à
Catherine augmenta lorsqu'on aj r̂it

que la jeune fille était  in i t iée  aux
secrets de l'art médical  par un de
ses beaux-frères qui était  médecin
et qu 'elle assistait aux dissections...
Un jour , au cours d'une chasse, Ca-
therine se trouva isolée au milieu
d'un bois avec un certain général
al lemand qui voulut  lui faire violen-
ce.. Elle lui lâcha à travers le corps
toute la décharge d'un de ses p is-
tolets.

La famille décida cle caser à tout
prix la j eune  f i l l e  ; elle é ta i t  sans
dot , circonstance qui n 'a jamais  at-
tiré les épousciirs . pu is  Catherine
dérogeail  par  trop aux idées cou-
rantes d'un monde formal i s te  pour
trouver un parti parmi les jeunes
pat r ic iens  qui  se préparaient aux
carrières c iv i les  et militaires.

On lui  proposa donc d'é pouser un
jeune  et modeste prédi cant , Abraham
Leclerc. [•'.Ile refusa avec hauteur,
puis du t  f i n i r  par  «e résigner : c'était
tomber de hau t  j j our  une  f i l l e  si
glorieuse de son rang. Mais son mari
se montra u le in  d'égards el de pré-
venances el elle vécul quelques an-
nées avec 'ni dnn.s  une cure du Sim-
menthal .  Mais  le pasteur mouru t  de
la peste et C a t h e r i n e  .se r e t rouvai t
seule et pauvre. La f a m i l l e  se hâta
cle lui trouver un deuxième épnux
en 'a personne d'un Neuchâtelois ,
greff ier  dp la bourgeo isie de Valan-
gin . conseiller jur é.  C'était  honora-
ble ; Cather ine  suivit  son éuoux à
Valanain où ils furent  accueillis par
la milice sous les armes avec flam-
beaux et tambours.

Anne-Marie ROBERT.
(Lira la suite en 7me page)

L'attachante personnalité
de Catherine de Watteville

La défense américaine
bousculée près de Taejon

LES OPÉRATIONS EN CORÉE

Intense activité de Vaviation des Etats-Unis

Taejon aux mains des forces communistes
TOKIO, 20 (A.F.P.). — Selon des in-

formations provenant du front de Co-
rée, des avant-gardes de la 15me divi-
sion blindée nord-coréenne auraient
bousculé les défenses américaines et
sud-coréennes, sur la route descendant
vers le chemin de for et approche-
raient de Kumchon qui est à l'inter-
section do cette ligne, seule vole de
communication pratique avec lo front
de Tae.1on.

Le communiqué américain
TOKIO, 20 (Router). — Lo communi-

qué dn Q. G. du général Mac Arthur,
publié jeud i soir, annonce que la 24me
division d'infanterie maintient ses po-
sitions dans le secteur de Taejon , mal-
gré la forte pression nordiste. Le com-
muniqué déclare que l'activité des
Nord-Coréens se concentre sur la ré-
gion de Taejon , afin , si possible, d'oc-
cuper ce centre de communications.
Jeudi après-midi, une attaque combi-
née de tanks et d'infanterie a été dé-
clenchée avec l'appui des guérilleros
qui se sont infiltrés à l'arrière.

Le communiqué déclare que les au-
tres secteurs du front sont restés re-
lativement calmes. Dans le secteur
orientai!, les 5me et 15me divisions
nordistes continuent à exercer une

pression au sud de Mungyong et au
nord do Yon gju .

Des forces communist es sont signa-
lées dans les environs d'Iri et de
Nonsan, sur la côto occidentale . Iri est
aux mains des communistes et Nonsan
tombei'a probablement.

Les forces communistes, appuyées
par des blindés, ont pénétré à Yong-
dok. Cette ville est à 40 km . au nord
de Poha ng, où les Améi'icains ont ef-
fectué leur première opération amphi-
bie de la guerre eni'éenne . Mercredi ,
Yongdok a été bombardé par les na-
vires de guerre alliés.

Les avions do la 7me flotte auiéri-
caine ont attaqué des aérod romes en
Corée du Nord. Dix-huit appareils en-
nemis ont été détruits et 2 endom-
magés. Des chasseurs, catapultés de
porte-avions, ont opéré à Wonsan , où
ils s'en sont pris à des canonnières,
puis ont bombardé une , fabrique de
produits chimiques à Sansong. des ré-
servoirs d'eau, neuf locomotives à
Hangwon .

La Sme armée aérienne a détruit
14 chasseurs ennemis et un bombar-
dier bimoteur. Elle a a t ta qu é des ob-
je ctifs à Kanyo'ng et à Chochiouen ,
ainsi que dans la zone de combat de
Taejon. Plusieurs ponts ont été dé-
truits.
(Lire la suite en dernières dépêches)

De formidables explosions ont ravagé vendredi les installations portuaires
de Portsmouth où neuf barques chargées de munitions ont sauté. Après
enquête, il a été découvert que ces explosions sont l'œuvre de saboteurs.
Voici une vue d'un des quais de Portsmouth où , comme on peut s'en rendre

compte , les dégâts sont considérables.

SABOTAGE À PORTSMOUTH

Contre l'emploi
des « sérums de vérité »

LONDRES, 20 (A.F.P.). — Une réso-
lution condamnant l'emploi dan s la pro-
cédure judiciaire des « sérums de vérité >
(narco-analyse) et du « détecteur de
mensonges » a été adoptée par l'Asso-
ciation juridique internationale.

Cette association tient son troisième
congrès actuellement à Londres auquel
participent 600 délégués représentant 38
nations , dont aucune située derrière le
rideau de fer. Le congrès examinera
notamment le problème des droits de
l'homme.

I/ire aujourd'hui
en septième page :

Les lettres et les arts



Terminages
Maison conventionnelle cherche bons termi-
neurs pour montres ancre 5 *4" à 11 V£", gran-
des séries. — Faire offres écrites sous chiffres

P 4371 N, à Publicitas, Neuchâtel.

Importante fabrique d'appareils électriques
cherche pour son département de corres-
pondance

sténo - dactylographe
habile et expérimentée. Langues française et
allemande. Place stable. — Faire offre ma-
nuscrite avec curriculum vitae, photographie ,
copies de certificats et prétentions de salaire
sous chiffres P 4369 N à Publicitas , Neuchâtel.

Employée de maison
de toute confiance, très expérimentée, bonnes con-
naissances de cuisine, est demandée pour famille
de deux personnes. — Tél. 26 39 22, Lausanne,

On cherche pour tout de suite

MAGASIN
avec vitrine et cave sur bon passage.

Surface totale : environ 75 mJ.
Offres à case Lausanne-ville 2146.

GRANDE VENTE

(autorisée par le département de police)

«m j sm^.  àgBjk j

Occasions f ormidables m m m /
rabais allant j usqu 'à § %$ /|j

CONFECTION pour DAMES

BlOUSGS) valeur jusqu'à Fr. 44.50, soldé à

|Qso ||so |290 |Qso gso |90 490
;

@i$©S valeur jusqu 'à Fr. 130.—, soldé à

SQ Ml. AQ. IQso 9Qso lAso 19so

WÊiW L̂^GMM 'X valeur jusqu'à Fr. 175.— soldé à

98.- 85.- 79.- 69.- 59.- 49.- 39.-
Jupes d'été psu Pèlerines || u

Top-coati.  ̂e Monlenra 1 £50
soldé à atif l11 de pluie, soldé _l H

TISSUS de itoiri-Iffin Egg Â 90 959 950 190
i et vitrages, soldé . . .  le mètre V T_5 10 t-M _ •

Les articles de solde ne sont ni échangés ni envoyés à choix
¦ ¦

AUX t_î PASSAGES
flJïï-BMM afJffr NEUCHATEL S. A.

TEMPLE-NEUF — RUE DES POTEAUX
!

| Infiniment touchée par les nombreux témol-
I gnages de sympathie reçus, la famille de
; Madame Arnold ABPLANALP
H exprime sa profonde reconnaissance b. tous ceux
I qui, par leurs affectueux messages, leurs envois
¦ de fleurs ou leur présence, ont pris part & sa
¦ douloureuse épreuve.
Ê Neuchâtel, Juillet 1950.

I GRANDE VENTE
au rabais f r/ >

(autorisée par le département de police) j (T f r\A
du 15 au 28 juillet Ha f^O*

ïo% 20% 30%
Superbes COMPLETS KffXT -̂ -ÎT--!dine , etc., tous 100 % laine, de coupes impeccables, dessins et teintes variés

69.- 79.- 98.- 128.- 158.- 188.-
VESTONS SPORT ÂQ CQ m HQ uen tweed, pied-de-poule, pure laine "*jji Vwi * wl y .

MANTEAUX de PLUIE ÂO mI en popeline pur coton, entièrement doublés du même tissu ¦}____¦

Vêtements

NEUCHATEL

Bulletin d'abonnement
Je souscris un abonnement à la

Feuille d'avis de Neuchâtel
pou r te pri x de

.
rr. b.iîU an septembre 1950

* r. i o on lùsqu'au
rr. 1_Î._:0 31 décembre 1950
" Bi f fe r  ce qui ne convient pas.

' .e montant sera versé à votre
compte postal IV 178

Nom : 

Prénom : -

Adresse : _

(Très lisible)

¦ ¦.¦-¦-¦--- -¦-¦B
Adresser te présent bulletin sous

une enveloppe non f ermée affran-
chie de 5 c. à

l'administration de la
« Feuille d' avis de N euchâtel »

NEUCHATEL

__ «* _-_ U \ v „_ -to»-

-EAND GARAGE DU PRÉBARREAU
J.-L Seeessemnnn - NEOnHATEL - Tel 6 26 88

rTTniSMrM4Tl8u,Il!a.<«

L. et A. SAUVANT
pédicures

absents en août
(N'acceptent plus de
nouveaux rendez-vous

jusqu'alors)

Pour vos

MEUBLES À RECOUVRIR
Charles Borsay

Sablons 3 - Tél. 5 34 17

r \

Pour enfants
Souliers bas et sandalettes . . . . . .  Fr. 6.—
Sandalettes **• 5.—

Fillettes et garçons
Souliers d'été » 7.—
Souliers d'été . . . . . . . . . . .  » 9.—
Sandalettes » 7.—
Richelieu noir 27-29 • s> 9.—
Souliers de toile , bleu/blanc . . . . .  **• 5.—
Souliers en cuir brun » 5.—

Dames
Sandalettes **¦ 6.—
Sandalettes et souliers décolletés . . 9.— et 7.—
Souliers blancs *t> 9.—
Sandalettes , blanc et couleur . . .. .  » 12.—
Sandalettes, semelles de crêpe , blanc . . -• 14.—
Souliers blancs et couleur, bracelets,

talons Louis XV » 19.—
Sandalettes bracelets, noir , brun , vert

ou reptile » 19.—
Sandalettes en reptile » 14.—

Messieurs
Souliers de tennis **> 9.—
Souliers flexibles , avec perforations . . .  » 19.—
Souliers flexibles avec perforations . . .  » 24.—

J. KURTH S. A., Neuchâtel
Cette marchandise n'est pas envoyée

à choix

^___ /

Sommelière
expérimentée
' est demandée

Place stable
Hôtel Tour in g

NEUCHATEL

Cuisinière
Famille cherche pour

tout de suite cuisinière
remplaçante (2-3 mois).
Bonnes références exigées.
Ecrire sous chiffres G.
02774 X. Publicités, Ge-
nève. .

A toute demande
de renseignements
prière de joindre
un timbra pour la
réponte.

Administration de
la < Feuille d'avis

| de Neuchâtel >

¦i 311111 rSE] î In 1 pT'jNi

Perdu sur le parcours
Neuchâtel-Serrières, 11 y
a deux semaines, un

pantalon
caoutchouc, un casque de
ouïr et des gants. Prière
d'aviser A. Capraro, Tivo-
li . 20, Sewièrea.

A vendre
à YVONAND

propriété
très bien située et
comprenant bâti-
ment d'habitation
de trois chambres,
cuisine et dépen-
dances, ainsi qu 'un
grand jardin . Faire
offres au notaire
Edouard Debétaz, à
Yverdon .

VACANCES
A louer du 30 Juillet au

13 août, logement meu-
blé, deux lits. Demander
l'adresse du No 751 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

VALANGIN
A louer , près de l'arrêt

du trolleybus, à personnes
propres et tranquilles, ap-
partement de tro's cham-
bres, cuisine, salle de bain

, et dépendances. Adresser
offres écrites à case pos-;'
taie No 6533.

On échangerait
appartement de quatre
pièces, au centre, com-
plètement remis à neuf ,
location environ 80 fr.,
contre un logement de
quatre pièces avec con-
fort , de préférence au
bord du lac. Adresser of-
fres écrites à R. S. 748
au bureau de la Feuille
d'avis.

lililIlilINiB
Chambre non meublée,

indépendante, possibilité
de cuisiner, de préférence
en ville, est cherchée pour
le 16 août. Adresser of-
fres écrites à P. N. 746 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Belle chambre
à louer , avec tout confort .
S'adresser: faubourg du
Lac 13, 1er. Tél . 5 10 86.

Chambre à louer. Treil-
le 4, 2me.

A louer pour le 1er oc-
tobre 1950, à Monruz (Fa-
vag), LOGEMENT
de trois pièces, tout con-
fort, chauffage central,
etc. Loyer: 140 fr . On
cherche éventuellement à
vendre cuisinière électri-
que à 280 fr ., état de
neuf. Ecrire s°us S. L. 747
au bureau de la Feuille
d'avis.

Occasion unique
A vendre pour raison

de partage de fortune
maison de dix pièces avec
confort , au centre (S mi-
nutes de la gare), magni-
fiquement située, vue im-
prenable sur le lac et tou-
te la ville , jardin et ga-
rages. — Nécessaire pour
traiter: 60,000 à 65,000 fr.
comptant. Adresser offres
écrites à D. S. 753 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre, en ville, pour
cause de départ ,

VILLA
LOCATIVE

de trois appartements de
trois et quatre pièces,
confort , magnifique situa-
tion. Adresser offres écri-
tes à N. B. 754 au bureau
de la Feuille d'avis.

mmm
CHAMBRE

à louer tout de suite, à
proximité du Jardin an-
glais, dans maison moder-
ne. Tout confort. Télé-
phoner au 545 57.

- On cherche & louer

appartement
de deux ou trois pièces,
tout confort. Adresser of-
fres sous chiffres P 4327
N à Publicitas, Neuchâtel.

¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ a
Fabrique d'horiOgerle à

Bienne engagerait tout de
suite

sténo-
dactylo-

secrétaire
pour correspondance alle-
mande, française, anglai-
se et si possible espagno-
le. Préférence sera donnée
à personne connaissant
l'horlogerie. Place stable
pour employée capable.
Faire offres détaillées avec
certificats sous chiffres M
23184 U à Publicitas,
Bienne.
¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ H

Nous cherchons tout de
suite deux

jeunes hommes
pour la cueillette de pe-
tits fruits et autres tra-
vaux, chez un Jardinier.
Téléphoner au No 5 34 68.

Demoiselle demande à
louer pour septembre,

chambre meublée
et chauffable, éventuelle-
ment avec pension. —
Adresser offres écrites à
Z. M. 732 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche un

bon chauffeur
pour remplacement. En-
trée Immédiate. S'adres-
ser à Albert Geiser, Engcs.

On demande deux

ouvriers
pour faire les regains et
les moissons. S'adresser à
Jules Botteron, Chézard
( Val-de-Ruz) 

Je cherche pour tout de
suite

jeune homme
en qualité de porteur de
patn. S'adresser à bou-
langerie Momnier, Dom-
bresson. Tél. (038) 714 65.

Sommelière '
est cherchée par restau-
rant. Demander l'adresse
du No 752 au bureau de
la Feuille d'avis.

On cherche

jeune fille
de 16-17 ans pour aider
au ménage et éventuelle-
ment au magasin. Entrée
immédiate ou pour date
a convenir. S'adresser à L.
Bovay, laiterie, Colombier,

Je cherche quelques

bons maçons
S'adresser : Favarger,

faubourg de la Gare 27.

Je cherche pour tout
d« suite un bon. ouvrier,

ferblantier-
appareilleur

sachant travailleur seul.
S'adresser à Ail JACOT,
ferblantier - apparellleur,
les Verrières. Tel. 9 3220.

Famille suisse habitant
les environs de

New-York
cherche domestique capa-
ble de faire la cuisine et
de servir. Contrat de deux
ans. Voyage payé. Ecrire
en Indiquant expérience,
références, Joindre photo-
graphie, certificat de san-
té, sous chiffres P.P.
36566 L. à Publicitas, Lau-
sanne.

On cherche un bon

domestique
agricole

ou Jeune homme connais-
sant les travaux agricoles.
Bons gages à personne
capable. Pierre Gaffner,
Landeyeux, — Tél. (038)
7 1502.

Sommelière
cherche _ faire remplace-
ments ou e'xtra . Adresser
offres écrites à G. M. 709
au bureau de la Feuille
d'avis.

Etudiant français
désire travailler au pair
chez cultivateur pendant
les vacances, région Neu-
châtel. Ecrire : No 20692
Havas Besançon (Doubs).
France.

Jeune fille connaissant
les deux services, cherche
place de

sommelière
Téléphoner au 5 25 12 .

Pour une Jeune fille de
lSVi ans, on

cherche place
pour aider à .-la maltresse
de maison et apprendre
le français. Libre tout de
suite. Adresser offres écri-
tes à Mme G, Perret-
Schori Stiint-Blalse.

Jeune peintre
cherche place

stable dans bonne entre-
prise, où 11 aurait la pos-
sibilité de se perfection-
ner dans l'enseigne. S'a-
dresser à, B. Haltlner ,
Freiestrasse 17 a, Uster
(Zurich)

Jeune Allemande
de bonne éducation cher-
che place dans famille
pour s'ooctiper d'enfants .
S'adresser à Mme Emile
Vachet, Beaux-Arts 24,
Neuchâtel ,

Jeune Suisse allemand
de 15 ans cherche place
de

commissionnaire
dans boucherie ou autre
entreprise. Adresser offres
écrites à F. R. 743 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Suissesse allemande

cherche
place

pour les vacances. Lilly
Klaesl, Knonau (Zurich) ,

i Infiniment touchée par les témoignages d'af- I
|B fectlon et do sympathie reçus pendant la mn- I
a latlle et loi-s du départ de ||
! j Monsieur Hermann MEYER p
¦ la famille reconnaissante adresse à chacun II
H un merci ému.

I

<WMU*i ,̂v*m*m*auB 3̂MgxïWWr IIIIIM IIM UIII I
La famille de

Monsieur Georges AMEZ-DROZ
profondément touchée par les nombreux témoi-
gnages de sympathie dont elle a été entourée,
remercie de tout cœur les personnes qui, soit
par leur présence, leurs messages ou leurs en-
vols de fleurs, ont pris une si grande part à
son deuil.

Salnt-Blaise, le 20 Juillet 1950.
j -___________3______ ______________________t_H*JJ_Hi

Ménagère
capable, dans la soixan-
taine, catholique, isolée,
cherche à faire le ménage
soigné d'un monsieur
bien. Adresser offres écri-
tes à R. M. 744 au bureau
de la Feuille d'avis.

Suissesse
allemande

18 ans, ayant de la prati-
que et désirant se perfec-
tionner en français, cher-
che place dès fin Juillet,
dons un bureau pour faire
la correspondance alle-
mande et la comptabilité.
S'adresser à H. Oettli, chez
Mme Oherlx, Beaux-Arts
No 28 Neuchâtel. 
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NOS PRIX I
Pour vous, Mesdames

CHEMISIERS et BLOUSES
divers façons et coloris

980

JUPES
en beau lainage pied-de-poule

12 0̂ E

*̂*_#f!___C«L I
P ''"" TV F, U C H A T E r, P.
BL M

A vendre une voiture
« PEUGEOT » 202

modèle 1947, conduite in-
térieure, une

MACHINE A ÉCRIRE
« Hermès » 2000, une
BALANCE de commerce
maximum 5 kg. avec
poids, le tout en parfait
état. Guches 11, 1er éta-
ge, Peseux.

A vendre d'occasion
quelques

VÉLOS
pour homme3 et garçons.
S'adresser W. Schneider,
cycles, Parcs 50.

J 
" " "

- '~\

LA SOURCE I
de la bonne aff aire

SËSTRIÈRES irunpour messieurs, longues il ira p!manches, en très belle [j j 'j l J U
qualité de tricot velours, j ' y | (
col ouvert , façon mari- û\ , j U
nière , bordeaux , roi , ciel , BW
ja une, gris beige, vert

Notre succès JF
CHEMISE pour messieurs , lit
en popeline rayée, col per- *j [;
manent aj .

i SEYON 1 aS r

L'IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATE L
se f era un plaisir de vous soumettre

sa nouvelle collection de
CARTES DE VISITE

: 
¦

DE LA CONFECTION SOIGNÉE
À DES PRIX POPULAIRES

Pour messieurs et j eunes gens
Complets en cheviotte fantaisie

79.- 95.- 115.-

Complets fil à fil en pure laine peignée
en gris, beige, brun et bleu

130.- 150.- 170.-
'. 

~
Vestons en cheviotte fantaisie, pure laine

49.- 59.- 69.- 79.- 89.-

Pantalons longs, unis et fantaisie
23.- 29.- 35.-

i •- ? __ » *¦; i §—— * '
Manteaux en popeline et gabardine,
pur coton, entièrement doublés

49.- 60.- 75.-

RETOUCHES GRATUITES — IMPOT COMPRIS

Vêtements - MOINE - Peseux
QUELLES BELLES VACANCES ! avec

CHOIX COMPLET chez

A vendre

veaux-génisses
chez Jean-Claude Baus-
sener , Engollon.

UTILISEZ

fiBHîBfaf
lessive-cendre S

très
économique 1

PETITE
INDUSTRIE

On offre à vendre peti-
te industrie, laissant gros
bénéfice. Adresser offres
écrites à S. A. 745 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

M0t0<PllClM25
à vendre, en bon état de
marche et d'entret'ien. —
François Richard , Chapel-
le 21, Peseux.

t 
SOLDES

Vente autorisée

D I V E R S
Paillassons

pneu 70 X 70 Fr. 25.—
filet 70X70 » 4.50
natte de Chine » 3.25
tapis de jeu » 10.—
Couvertures

de laine » 27.—
Couvertures

jacquard > 50.—

Stores
confectionnés

neufs et usagés
150X460 . . Fr. 30.—
225 X 435 . . » 30.—
212X274 . . » 25.—

Ne manquez pas les

SOLDE S
Spichiger & Cie

Fromage gras
Jura

ef Esumenia!
lre qualité

Fr. 5.25 le kg. j

Fromage gras
d'Emmental

à prix réduit
Fr. 4.85 le kg.

Bon fromage
'A gras

Fr. 1.55 le % kg.
Prix de gros

pour revendeurs
Expédition au dehors

R.-A. STOTZER
TRÉSOR

Lit complet
Louis XV, à vendre, eu
parfait état, deux places,
280 f r. Tél. 5 10 46.

A vendre d'occasion un<
superbe

poussette
de chambre

garnie. S'adresser à Mm<
Sohneidsr , Parcs 46.

V e r r u e s :  sans douleurs et sans dangers !

V E R R U L O S I N
Prix Pr . 2.60

détruit les verrues les plus réfractaires
LABORATOIRE BERSET, FRIBOURG

Toutes pharmacies et drogueries

¦ ¦¦BEBES-* _l El E-aC-BB
TOUR sur pieds-motorisé
avec six vitesses, vis et
banc, 1 m. 15 d'entrepoin-
tes. Plusieurs PERCEUSES
MOTEURS ÉLECTRIQUES
2 et 3 CH., BALANCIER.
Adresser offres écrites à
L. M. 749 au bureau de
la Feuille d'avis.

BBBBBBaaasB_iai-i_

A vendre d'occasion un

vélo d'homme
trois vitesses, à l'état de
neuf . Un

vélo de garçon
8-15 ans. S'adresser à Ed .
Philippin, Parcs 76.

GANTS
tricot, coton, pour -f ^dames . : la paire Çj?» ""

Sawoie-
f àe t i tpieviai

_WMB******M*M**BJBBij-_____--_______--____--____-__-_____________ i M*j_********_**_Mi-_______________-

en FIBRINE
'i brunes, grains fantaisie, coins renforcés, poignées métal,

courroies à l'intérieur :.

*̂c_.y JPt liy *^

I 45 50 55 60 65 70 75 80 cm.

I 1150 1250 1350 1450 1550 1650 1750 1850
| G R A N S  M A G A S I N S

Petite affaire
sans concurrence à remet-
tre pour cause de mala-
die. Mise au courant fa-
cile. Capital nécessaire :
environ 2000 fr. Ecrire
à case postale 202, Neu-
châtel 3.

JjylNÏTALlATION SlDIj i fijj im j lg

f i  t f  * /_*»¦__•-,-̂ fl
^
Lrîn

¦¦¦ , SUPER- OCCASIONS
y.

jy. a nos rayons de

,f \ - - BLOUSES et JUPES
îS^ W - ™§IS HAUT ÉTÉ
y*il¦ 'yy  /  •-" / "Sj^
Yn//'// / / s* \& I en v0^e rayé' plumetis, broderie anglaise ,
WSY/££ -̂  ̂ k Z- -IL nylon rayé
X

/i^^_. ^il \ 1%. ** "~ ¦¦ i,.-/sk J Soldé avec d'énormes RABAIS

/f rf r  .if ^ ' j  \ /S-̂ \. f r f r f r f r  ' Valeur jusqu'à 29.50

Wm^^wW ————W Ûk  %Jr / ) /  REMISIER en toiline J .
f \/  //4? \ ^k . ^R tl f l  /  s ^ '/ j i r  couleur, longues manches, soldé *J^ B

\f_ \JOS_\ CHEMISIER en toiline c9nA \ . &: ¦¦ *; - % ;  A_»^_\ / ' I blanc et écru, tailles 40 à 50 ¦¦

Y/s' \ \l "• v "m 'y ' soldi w

J f l  \ V\{ \\fm _LL JUPES D'ÉTÉ f§90
— =ŒS=— . \ \ -A \ Kffivl en v^str!' imprimé . . soldé «'

/T^Vl* f- \ ^im UN IMP0RTANT L0T DE
if m y %\ §§à JUPES pour DAMES

/ / TL\ W Wf\ X̂"KSPŴ . en PURE LAINE, jersey laine, écossais,
. ^s/M \ \  •• «\ vfeP* *JNl\ pied-de-poule , etc.

"^^/M lm:W» M.: %\ "1X enormement réduits

//
>V^^* j ft\ :':

9 f r W&if L 'î \\ 
Va jej_ srqu 'à 49.— 39.80 29.80 22.50

l^ -̂W''  ̂
scdé 25.- 20.- 15.- 10.-

k\ \ • f~-^ MANTEAUX - COSTUMES
! 7̂"̂ ->̂  ROBES - CHAPEAUX

/ / \ I Soldé avec RABAIS de

U \\ . 30 50 60 70%

n E u C H QTEL



La voie lactée à Neuchâtel
Admettez que cent dames, toutes
chaussées de souliers blancs, cir-
culent dans la boucle et qu 'une
averâë^viënne les surprendre.
N'auriohs-nous pas une véritable
•voie lactée ?
Et pourquoi ? Parce que les
souliers blancs déteignent à la
moindre ondée.
Dès à présent, cela n'arrivera
plus, car on a trouvé un produit
qui résiste à l'eau et au frotte-
ment évitant ainsi ces désagréa-
bles taches blanches sur le sol
et les meubles, sur le revers du
pantalon, sur les bas, dans l'auto
et dans tous les coins de l'appar-
tement.

Enfin, chacun peut blanchir d'une
manière durable et parfaite ses
souliers de toile, de daim ou de
cuir.
Ne pestez donc plus si le blanc
de vos souliers dépose, mais
demandez aujourd'hui même à
"votre droguiste

le Blanc tenace Schaerer
Fabricants : Schaerer et Cie.

En vente dans les drogueries et
au dépôt pour Neuchâtel : Dro-
guerie A. Kindler, 9, rue de
l'Hôpital, tél. 5 22 69.
Le flacon original à Fr. 1.80 est
très avantageux.

FEUILLETON
de la « Feuille d' avis de Neuchâtel »

par 31
ETIENNE _Rtt

Marasse se souleva et prit Pèlerin
à témoin.

— N'est-elle pas prodi frieuse ? Elle
devina l'instant critique où allait
commencer l'indigestion. Alors, à la
fin d'une journée de pluie , elle m'a
dit: « Veux-tu voir les Jivaros cle
près ? ». J'aurais accepté n 'importe
quoi pour échapper à la monotonie.
Je fus tout de môme impressionné.
Nous étions depuis quelques jo urs
dans le rio Santiago. Le lendemain,
dès l'aube, nous avons pagayé ferme
et à midi , elle me débarquait devant
la case où tu as fait de si belle beso-
gne.

— Avoue, Marasse, avoue.
— Je puis avouer, sans passer

pour un froussard, que j'ai eu un
choc au cœur et que mon premier
geste a été de porter la main sur
mon browning. D'autant plus que je
savais que nous étions attendus. De-
puis quatre heures, les tambours de

guerre s'en donnaient à cœur-joie.
On les entendait de tous les côtés.¦ Aujourd'hui , je pourrais te traduire
leur langage ou leur renvoyer leurs
messages; ce n'est. pas compliqué. A
partir d'un certain endroit , ils an-
nonçaient: « Un canot monte vers la
case de Tambuosa... deux hommes
armés... pas des Jivaros, des Blancs...
Ils sont à trois heures de la case...
à deux heures... à une heure... le
canot entre dans la rivière... Ne bou-
gez pas... » Pour moi , ce n 'était qu 'un
roulement , simplement une menace.
Il y avait des flèches au curare de
tous les côtés. Avais-je peur ? Non ,
je n 'avais pas peur, parce que Beppo
devant moi pagayait régulièrement
et sifflait un tango. Tout à coup, le
roulement s'est précipité. Les tam-
bours disaient: « Bengainez vos sar-
bacanes... Remisez votre étui à flè-
ches et votre mâchoire à encoches...
C'est Beppo qui vient... » Je sais
maintenant comment on roule le
nom de Beppo sur un tambour de
guerre. Beppina ne m'avait pas révé-
lé qu 'elle était au mieux avec les
Huambiza et qu 'elle parlait Jivaro,
Comme si elle avait sucé leur lan-
gage à la mamelle.

— Avoue , Marasse, avoue.
Les jambes croisées, Beppina ba-

lançait un pied et admirait sa chaus-
sure.

— Crois-tu que j e veuille lui ca-
cher quelque chose, protesta Maras-
se. Quand nous sommes arrivés au
bas de la case, j'ai dit à Beppo: « Il
n'y a personne, mais le tambour de

guerre parle. Il vaut mieux faire j
machine arrière. » Sans me répondre,..
elle a sauté sur la rive, attaché le
canot à une racine et elle a lancé un
appel, comme rien ne bougeait, elle
s'est mise à brailler. Elle criait com-
me si elle injuriait la case. Là-haut,
toujours rien. Elle s'est arrêtée de
crier et elle m'a dit: « On nous
attend. Marche derrière moi. Ils com-
mencent à éprouver de la surprise.
Accepte tout et bronche pas. » Ah !
mon vieil Ulysse , si tu avais assisté
à notr e entrée dans la case. Il y avait
des hommes en ligne , derrière eux
les femmes, derrière les femmes les
enfants...

— Je les ai vus comme ça.
— Bien , mais ce que tu n'as pas

vu , c'est leur frousse. Tu n'as pas eu
le temps cle connaître les Jivaros. Ce
sont des hommes libres, qui ont le
courage des hommes libres. Je ne dis
pas cela pour excuser leurs petits
travers et leur manie de travailler
les têtes. Quand je suis arrivé dans
la case, tous ces hommes étaient
gris comme de la cendre et leurs
dents faisaient les castagnettes. Bep-
po a repri s la parole,- touj ours dans
le genre remontrances hurlées à tue-
tête. Dans cette cérémonie de prise
de contact, le chef se devait de crier
plus fort. Il a bien essayé, mais il
avait la gorge serrée et il y a renon-
cé. Finalement, il a fait un geste
et deux femmes sont venues nous
offrir le yamanche. Beppo m'a dit :
« Bois et si tout à l'heure tu vois à
droite ta tête en modèle réduit sus-

pendue à la planche aux jarres , ne
v,,t>ponche pas. Ils doivent te considé-
' ifer comme le Grand Esprit. C'est ce

que je leur ai expliqué. » En buvant ,
j' ai jeté un coup d'oeil vers la droite.
Bien qu'averti , j' ai failli lâcher le
bol de yamanche. Pendue à une fi-
celle, ma tête ! Une tête ridiculement
petite , comme quand on se regarde
dans un miroir rapetissant. Tu ne
peux pas l'imaginer...

— Je l'ai vue.
— C'est vrai. Je l'oubliais. L'émo-

tion fut  assez forte pour que j'en
ressente le contre-coup encore au-
jourd'hui. Les jours suivants, les
rapports entre eux et nous sont de-
venus plus normaux , mais ils avaient
toujours la tentation de se jeter à
plat ventre et d'embrasser mes bot-
tes, bien que ce ne soit pas leur
genre.

— Ce coup cle théâtre, expliqua
Beppina, était une satisfaction per-
sonnelle, que je préparais depuis
que j'avais^ entraîné Marasse vers le
Tapajox. Je connaissais la « tsantsa ».
Un jour que les Jivaros , qui m'a-
vaient pourtant adopté quelques an-
nées auparavant , me cherchaient des
noises, je leur ai dit que j'avais le
pouvoir de ramener l'esprit que leurs
aïeux avaient chassé de la tête du
« padre ». Je n'y avais plus pensé
jusqu 'à mon arrivée à la « Fasenda
du Jacarès ». Quand j'ai vu Marasse ,
j'ai voulu expérimenter ce que ren-
drait la réalisation de ma menace...

— Et moi qui croyais, s'exclama
Marasse, qu'elle m'avait entraîné par

amour jusque là-bas... Oh! vie, tu
n'es.qu 'une désillusion. II. faut y se
faire une raison , Ulysse... Je me suis
d'autant mieux fait une raison, qu 'il
y a eu de sérieuses compensations.
Dans cette forêt vierge, où les tam-
bours cle guerre papotent comme des
pipelettes à longueur de j ournée, tu
peux t'imaginer que la rentrée de
l'esprit anéanti deux siècles aupa-
ravant a fait cruelque bruit. La case
a reçu un défilé inimaginable d' en-
voyés spéciaux et de missions. Non
seulement tous les Huambiza sont
venus rendre hommage au phénomè-
ne et m'ont manifesté la même véné-
ration terrifiée, mais nous avops vu
des gens de deux autres groupe-
ments. Les détenteurs de mon double
n'y ont pas perdu. Ils ont récolté une
quant i t é  pi 'odigieuse de sarbacanes
et des provisions de curare pour des
générations.

— Il se comptait toujours dans la
description des hommages qu 'il a re-
çus, dit Beppina. Il faut l'excuser. Ce
n'est qu 'un homme et il en a les fai-
blesses. Sa déification n 'était que la
première partie du programme. Il
s'agissait de la monnayer.

— Laisse-moi le mérite , pi'otesta
Marasse, d'avoir eu l'idée du caout-
chouc.

— Je te laisse le caoutchouc.
— Quand j'ai vu ces gens solides

à mes pieds, après avoir constaté
qu 'ils travaillaient comme des hom-
mes libres, c'est-à-dire avec entrain
et émulation , sans l'apathie des
Indiens de l'Equateur, du Pérou et

autres lieux, j'ai estimé qu 'ils repré-
sentaient une main-d' œuvre ut i l isa-
ble précieuse. Je leur ai expliqué...

— C'est moi qui ai expliqué.
— Oui, puisque c'était toi qui par-

lais. Je leur ai fait  expliquer ce que
j'attendais d'eux dans un avenir pro-
chain: il me plairait d'avoir à ma
disposition une certaine quantité de
lait d'hévéa durci et fumé. Ils ont
bien compris. Quelques essais m'ont
convaincu que le rendement serait
supérieur. Alors, j'ai vu plus grand
et si , sans compter les six premiers
mois de vagabondage dans la forêt ,
nous avons un peu tardé à repasser
à la « Fasenda du Jacarès » après
avoir réglé d'autres affaires dont je
vais te parler , c'est que nous avons
fait la tournée des capitales de la
Colombie , do l'Equateur et du Pérou.
Tu aurais dû voir la tête que firent
ces fonctionnair es...

— Marasse, gronda Beppina.
— Sois tranquille, je n'oublie pas

qu 'Ulysse est fonctionnaire. Ce que
je pourrais dire des fonctionnaires
équatorions , colombiens et péruviens
ne saurait l' atteindre. Quand .je leur
ai demandé des concessions pour
l'exploitation du caoutchouc , de l'or
et des pierres précieuses dans des
secteurs de la forêt viei-ge , grands
comme dix départements chez nous,
ils m'ont répondu que j e n'avais pas
besoin de concession, que j e n'avais
qu'à y aller et , si j' en revenais, à
payer les droits ordinaires.

(A suivre)

U LYSSE
CHEZ LES JIVAROS
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Tous les combustibles

COMBE VARIN S.A.
Draizet- 50 • Tél. 5 22 3_

LES S P ORTS
FOOTBALL

Assemblée générale
du F.-C. Saint-Biaise

(o) Mardi soir, le F. C. Saint-Biaise, a tenu
ses assises au restaurant du Montagnard.
Le nouveau comité, pour la saison. 1950-
1951, a été constitué comme suit : prési-
dent, M. Georges Brunner : vice-président,
M. Emile Toit ; secrétaire, M. Werner Mar-
tin ; secrétaire-adjoint, M. Charles San-
doz ; caissier, M. Hugo Marchettl ; cais-
sier-adjoint, M. Gustave Dardel.

M. Eric Thévenaz, qui était chargé de
trouver un entraîneur, informe que M.
Reynold Gerber du Cantonal F. C, s'est
déclaré d'accord d'assumer cette fonction.
Le président remercie M. Thévenaz des
démarches entreprises auprès de M. Ger-
ber qui, vu ses coinnaissanoe's techniques,
donnera pleine satisfaction.

Sont nommés membres de la commis-
sion technique : MM. Silvto Facchinetti,
Charles Nydegger, René Nydegger, André
Hlldentorand et Eric Thévenaz.

Aux « divers » , une longue discussion
eut lieu au sujet du terrain sur l'empla-
cement des Fourches qui n'est toujours
pas acquis.

Le président expose les tractations qu'oc-
casionna ce point important avec les auto-
rités comoranales. H en résulte malheureu-
sement que notre équipe n© pourra pas
cette année encore, évoluer sur le, dit ter-
jraiin, ce qui est fort regrettable. Espérons
'tout de même, que d'ici à la saison pro-
chaine ,une solution heureuse mettra un
point final à ce problème afin que notre
désir puisse être réalisé.

TIR
Tir d'inauguration
du nouveau stand

de Llgnières
50 groupes ont pris part à ce tir.
1. Bienne (Petit calibre), 228 points ;

2. Fleurier (L'Arbalète), 226; 3. Le Lande-
ion (La Crème), 224; 4. La Ohaux-de-
Fonds (Groupe 1), 222 ; 5. Neuchâtel
(Chaumont), 220 ; 6. Saint-Biaise (Les
Fourches), 218 ; 7. Cressier (Les Vampi-
res), 216 ; 8. Neuchâtel (2 Mail), 215 ;
9. La Chaux-de-Fonds (Groupe 2),  215;
10. Lambolng (Vampires), 214; 11. Fon-
tainemelon (Les Plves), 214; 12. Wunne-
wil (Tavema), 213; 13. La Neuveville
(Saint-Pierre), 212; 14. Saint-Biaise (Les
Breguots). 211; 15. Gais (Jol iment), 210.

Les cinq premiers groupes recevront la
plaquette de groupe.

Cible Llgnières. — 177 passes, 53 dis-
tinctions délivrées. ,

1. Balllod André, Areuse, 59 points ; 2.
Andrey Wermer, la Neuveville, 59 ; 3. Ta-
tigny Hector, Bienne, 58; 4. Blauch Alclde ,
Salnt-Blaise, 57; 5. Perret Frédéric. Neu-
châtel, 57 ; 6 Volrol Maurice, la Chaux-
de-Fonds, 57; 7. Muller Jakob, la Neuve-
ville, 57 ; 8. Frochaux Noël, la Chaux-de-
Fonds, 56; 9. Marti Ernest, le Landeron,
56 ; 10. Gfeller Fritz, Peseux, 56.

Cible militaire. — 164 passes, 62 dis-
tinctions délivrées.

1. Schaeï Walther, Renan (J.B.), 58
points ; 2. Thierrens Jacques, Môtiers
(Neuchâtel), 57; 3. Balllod André, Areuse,
57i; 4. Stelber Max, Oberdorf (Soleure) ,
57 ; 5. Perret Frédéric, Neuchâtel, 57 ; 6.
Prébandier J.-Pierre, Colombier , 56 ; 7.
Lambert Louis, le Locle, 56; 8. Richard
André, Enges, 55 ; 9. Stemm Robert , le
Landeron, 55 ; 10, Miserez Arthur, la
Ohaux-de-Fonds, 55.

CYCLISME:
Les Suisses

aux championnats du monde
Les coureurs suisses qui seront dé-

légués aux' championnats du monde
en Belgique , en août prochain , se-
ront très vraisemblablement les sui-
vants :

Vitesse amateurs : Alfred Arber,
Gaston Gerosa, Oscar Hardmeier,
Fritz Siegenthaler et Walter Iseli.

Poursuite amateurs : Walter Rei-
ser et Walter Bûcher.

Vitesse professionnels: Oscar Platt-
ner , Jean Roth et Armin von Buren.

Poui*suite professionnels : Hugo
Koblet,

Demi-fond : Walter Diggelmann,
Jacques Besson et Armin Heimann.

Route amateurs : Werner Rœthlin,
Walter Bûcher, Willy Hutmacher,
Franz Lustenberger, Walter Reiser,
Max Schellenberg, Heinrich Spuhler,
André Heimberg ou Gilbert Perre-
noud.

Route professionnels : Ferdinand
Kubler , Jean Brun , Emilio Croci-
Torti , Hugo Koblet, Fritz Schaer, Er-
nest Stettler , Gottfried Weilenmann,
Martin Métier et Fritz Zbinden.

Cycleball : Osterwalder - Breiten-
moser.

Fausto Coppi
souffre des reins

On mande de Trente que Fausto
Coppi , qui se trouve actuellement en
convalescence à Roricegno, souffre
des reins, douleurs provoquées par
des calculs.

Les médecins estiment que cette
affection n'est pas du tout consécu-
tive au récent accident survenu au
champion italien.

ESCRIME
Les championnats du monde

à Monaco
Le classement final du champion-

nat à l'épée individuel se présente
comme suit :

1. Luchow, Danemark ; 2. Dario
Mangiaroti , Italie ; 3. Forsell , Suède ;
i. Otto Rufenacht , Suisse ; 5. Guérin ,
France ; 6. Carlsson , Suède ; 7. Abdel
Rahman , Egypte ; 8. Delaunois , Bel-
gique ; 9. Eduardo Mangiaroti , Ita-
lie ; 10. Nielsen , Danemark.

Mercredi , début du championnat
au sabre par équipes. Au premier
tour éliminatoire , la France a battu
la Yougoslavie par H à 2, la Belgi-
que a battu l'Autriche par 10 à 6,
l'Egypte a battu la Grande-Bretagne
par 10 à 6 et l'Italie a battu le Por-
tugal par 15 à 1.

Au deuxième tour, la France a
battu la Grande-Bretagne par 13 à 3,
l'Italie a battu l'Autriche par 10 à 6,
la Belgique a battu le Portugal par
9 à 4 et l'Egypte a battu la Yougo-
slavie par 9 à 5.

LA V15 DE
NOS SOCIÉTÉS
Société suisse de secours

mutuels Grutli
(siège à Berne)

Du 77me rapport annuel U ressort qu'en
1949 les prestations de la caisse ont con-
sidérablement augmenté, notamment dans
l'assurance des soins médico-pharmaceu-
tiques

L'effectif des membres a augmenté de
136,075 au début de l'année à 140,576 à
la fin de l'année 1949

Le total des prestations versées s'élève
à 9,689,875 fr . 55, Les recettes en cotisa-
tions se montent à 8,998,985 fr . 35. Les
dépenses dépassent donc les recettes de
690.890 fr . 20. Des prestations versées,
7,391,482 fr. 21 concernent l'assurance des
soins médico-pharmaceutiques et 2 mil-
lions 298,393 fr. 34 l'assurance à indem-
nité Journalière , y compris l'assurance'-tu-
berculose.

Le compte annuel pour 1949 boucle par
12,094,960 fr . 26 de recettes et 11.628 ,415
fr . 27 de dépenses. L'excédent (augmenta-
tion de la fortune ) se monte à
466,544 fr. 99.

Les réserves globales au 31 décembre
1949 s'élèvent à 7,023.954 fr . 05, en moyen-
ne 49 fr . 96 par membre ou .l fr . 77 de
plus que l'année précédente.

Assemblée du « Foyer »
à Buttes

(sp) La société coopérative « Le Foyer » a
tenu son assemblée générale annuelle sous
la présidence de M. Edouard Dubois, le-
quel , après l'adoption des comptes, a sou-
ligné la bonne marche de la société dont
le chiffre de vente' a augmenté, par rap-
port à l'exercice précédent , de 14,000 fr .
malgré les conjonctures moins favorables.

Le bénéfice net à disposition permet
d'accorder le rabais habituel aux clients ,
de rembourser complètement l'hypothèque
sur l'immeuble, de constituer une réserve
pour les réparations futures et de faire
des dons à plusieurs œuvres locales .

Après que le comité directeur eut été
réélu à l'unanimité, les membres présents,au nombre de 175, ont entendu un intéresl
sant exposé de M. Dupuis, de Morges, repré-
sentant de l'U.S.C sur le mouvement coo-
pératif.

Du côté de la campagne
Les experts des animaux

pour 1950
Le Conseil d'Etat vient de publier un

arrêté portant sur la nomination de la
commission chargée de procéder à l'ex-
pertise des animaux présentés dans les
concours régionaux de bétail en 1950. Il
s'agit de la nomination de huit experts
et de quatre secrétaires pour l'espèce
bovine; de deux experts pour l'espèceporcine et de trois experts pour l'espèce
caprine. Le président de cette commis-
sion est M. René Bille, président de la
Société neuchâteloise d'agriculture et de
viticulture.

Chaque année le nombre des empla-
cements de concours augmente. En 1950,il y en aura 30 contre 26 en 1949.

LA VIE RELIGIE USE

Neuchâtelois en Afrique
(sp) M. et Mme Bernard Terrisse
de Schoulepnikow , qui ont remplacé pen-
dant une année à Pretoria M. et MmeRené Bill , des Eplatures durant leurséjour d'une année en Suisse, ont étéappelés A diriger, dès, le-dejj ufcu.de ce-
mois l'ébole normale de Lêmanà pour
évangélistes au Transvaal.

D'autre part , Mlle J. Guye vient de re-
prendre le travail de Mlle Natala Sum-
bane, cette institutrice indigène qui a
fait en Suisse l'an dernier de si remar-
quables tournées de conférences.

Mission suisse
en Afrique du sud

(sp) M. et Mme E. Germiquet, au service
de la Mission suisse, viennent de s'ins-
taller à Antioka, où ils remplacent M. et
Mme Schaller, longtemps à Neuchâtel et
qui ont repri s à Ricatla la direction
d'une école d'évangélistes.

Emissions radiophoniques
Vendredi

SOTTENS et télédiffusion : 7.10, le bon-
Jour matinal. 7.15 , inform. 7.20, Deux pa-
ges de Corelll. 11 h. de Beromunster :
émission commune. 12.15, le mémento
sportif . 12.25, flonflons. 12.45, signal ho-
raire. 12.46, inform. 12.54, la minute des
A.R.G. 12.55, les essais du grand prix suis-
se motocyclettes. 13.10, musique varié en-
registrée. 16.29, signal horaire. 16.30, de
Beromunster : émission commune. 17.30,
un feuilleton pour tous : Les lettres de
mon moulin de Daudet. 17.50, œuvres de
Grleg. 18 h ., l'agenda de l'entraide et des
institutions humanitaires. 18.10, radio-
jeunesse. 18.25, jazz-moderne. 18.45, les
cinq minutes du tourisme. 18.50, rythmes
légers. 18.55, reflets d'ici et d'ailleurs.
19.15, inform. 19.30, la vie comme elle va.
19.45. music-box. 20 h., le nouveau roman
de Paul et Virginie. 20.25 , musique de chez
nous : œuvres de Jaques-Dalcroze. 21 h.,
une soirée de gala : Léo Marj ane. 21.30,
parlons gastronomie avec Brillât-Savarin.
22 h., concert par le service de musique
de chambre. 22.30 , inform. 22.35 , musique
douce,

BEROMUNSTER et télédiffusion ; 7 h.,
inform. 11 h., piano par T. Birnie et sym-
phonie en ut mineur de J. Haydn. 12.15,
communiqués touristiques, 12.30. lnform.
12.40, concert par le Radio-Orchestre. 13.25,
solistes célèbres. 14 h., pour madame.
16 h., le concert pour les malades. 16.30,
concert d'orgue. 18.30, extrait du carnet
de notes d'un reporter. 18.50, piste ou stade.
19.10, chronique mondiale. 19.30, inform.
20.15. un reportage sur Munich. 21.15, Pa-
lestrina , trois préludes de H. Pfitsner.

. . . . . .
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Une santé de fer !
Pour l'avoir, U faut un organisme auquel ne man-

que point le fer, élément constitutif Indispensable
& notre organisme. Le fortifiant PHOSFAFERHO
contient du fer , de la léclthlne et des extraits de
levure n combat le surmenage, la débilité, la fai-
blesse générale l'anémie et la chlorose

PHOSFAFERRO
La boite Pr. 4.42 r„h.La boite-cure . Fr. 7.80 lona

. En vente dans toutes les pharmacies et au dépôt
vénérai : Pharmacie de l'Etoile S. Â.. angle rue
Neuve 1 - rue Chaucrau Lausanne
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Des centaines de mètres de
v

LAI1YAGES
SOLDÉS

A DES PRIX SENSATIONNELS

RABAIS JUSQU'A

Un ap erçu de notre choix:

CRÊPE GEORGETTE
infroissable , très belle qualité , p our blouses, robes Valenr 5*90
et lingerie , se fai t  en quatre coloris mode Î§05

le mètre, soldé __f_a

UN GRAND LOT

CRÊPE MAT, TOILE DE SOIE _. â£i:
très jolis dessins et coloris, pour robes, blouses ou deux-pièces
Valeur 3.90 7.90

¦--—****- — ¦¦
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HO-VAN
PURE SOIE , sup erbe qualité , pour la robe élé gante

UNI ^ IMPRIMÉ
tians cinq coloris Jf J  impression suisse É %

Soldé le mètre SgP'i Soldé le mètre ^_r 9

LAINAGES
pour robes, manteaux, costumes, top-coats et jupes ,
marchandise de toute beauté , largeur 1301140 cm.

Valeur de 13.80 à 19.80

Soldé, le mètre BJI& K. §̂ r H lli_P Hl

^^^ _„__. _ g

belles qualités lavables , multicolores, pour robes,
robes de p lage, robes d'enfants , house-dresses el tabliers

Largeur environ 80 cm.
Valeur 2.95 4.50 5.90

Soldé 1 50 #50 A m
le mètre II. -_-__ wB

UNE VISITE A NOS RA YONS S 'IMPOSE

n EU C H PTEL

Pour toutes les
tranfoTmations
et réparations
cle vêtements

dames et messieurs
adressez-vous
au spécialiste

Bflu/u_ V3M*«^H

Liserons 9 - Neuchâtel
Tram 7 - Tél. 5 59 2£

On cherche à domicile
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i Descente BOUCLÉ à partir de fr. 3.- I

, i Tapis ayant de légers déf auts à prix avantageux \

S Bassin 10 Neuchâtel ¦
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Toute la cordée
sera en sécurité

! et vous aussi, si vous avez soin de vous assurer avant l'as-
! cension la réserve voulue d'énergie et de réparer aux arrêts
! l'usure de vos forces.
I L'Ovo Sport, l'aliment énergétique et reconstituant le plus
' concentré et le moins encombrant qui soit, donne des forces

nouvelles en un rien de temps. F"̂ ^^**.
Aussi bonne à croquer qu'à boire, /i^Wîïkiiis '̂ârtf

l'Ovo Sport, le puissant soutien de F̂ çlisr̂ lf /
l'alpiniste , rend la marche légère et . .̂i''''̂ ?̂ ^~̂ ' lr ?
ne pèse pas lourd dans le sac. tfr *>£?"'''"In mV

fortifie à l'instant
Dr A. WAN DER S.A., Berne _,„ofo/

A vendre pour
CAUSE DE DÉPART

une malsonnette de Jar-
din , un potager gaz et
bol3 combinés, crème, un
meuble de corridor , une
moto 350 cm. TT , un as-
pirateur . Vaussyon , Gor-
ges 6. 2me. est.

Grand choix de

couverts argentés
depuis Fr. 54.— la dz.

FAUBOURG DU LAC 2. NEUCHATEL

Belle maculature a vendre
I S'adresser au bureau du journal.

? <

£ Combattez 3
? les lassitudes <
? î_ ?*? causées par la -4
t
^ 

chaleur en 
^? consommant <

? les excellents •«
? yoghourts *
>«ARMAILLI»:
|£ Hôpital 10 ^AAAAàAAAAAAAAAi

OCCASION
UNIQUE
pour fiancés

A enlever tout de suite
pour cause de rupture d<
ttançaille, superbe salle i
manger et studio de luxe
Pièces neuves non utlli:
sées, encore en magasin
Très bas prix . Paiernen<
comptant. Pour visiter e
traiter, s'adresser à Meu^
blés Sllva, Saint-Honon
No 5, Neuchfttel . TélépHo,
ne 5 40 38.

Blouses d'enfants
en p iqué , en vistra , en turitex

blanc - beige - ciel

il % £/• z W%
3 à 12 ans ^m

Savais
Matîtmûttctïi

tDAI-S 10 ANS...
Ly -p \  1uo vous restcra-t-U de vos va-
gà cances 1950 ? Un vague souvenir ,

jJ]B>L L'-'B à moins que vous n 'ayez eu la
¦M I. lumineuse idée tle fa i re  des pho-
wpjv \y • ((>s et d' en confier le développe-^¦̂  |wH nient au spécialiste

|™ JEUÎI SCIilEFFLIN
$M{ Terreaux 2 TéL 5 29 03
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to remarquerez également la différence
BT Les fabricants JE

Radion forme une mousse savonneuse merveil- jLd8 machin88 * '«•«¦f JF
¦ . ± ' » i i. , df̂ " 'es plus connus *̂ fe.leusement épaisse, qui ménage les tissus et K reCOmma ndent Radion! j l
prodigue au linge un délicieux parfum de %  ̂.-^ /̂mt^̂ -JÊr
fraîcheur. Plus de soucis de savon calcaire I M ' ^139
Superflus les produits à rincer, à blanchir , _P_T_f_7f i T t m' ¦ •'/

m » p i JH S J I _H ¦/ y r /_-__-^___r
etc l Radion est si doux que nous pouvons sans !r/ j U ] l*/ l  lÈÊs
autre lui confier notre lingerie délicate. Radion /i f^
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est la lessive la plus utilisée de la Suisse, aJ|É
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_5ne chaudière entière <__ Jing® ne revient J| X ÉIMËI - if'
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RADION lave pius blancfivMf
et rend les effets decouleur plus lumineux? ^̂ ^Ê̂^

Paquet normal FP. 1.—
Paquet géant Fr. 2.90
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Vous avez soif : sirop et limonade

n'arrivent pas à calmer votre soif ; buvez
alors de l' eau lithinée préparée avec les
AUTO-UTHINÉS du D' SIMON.

L'eau lithinée du Dr Simon , rafraîchis-
sante , pétillante , légèrement gazeuse ,
désaltère , facilite la digestion , dissout
l'acide urique et est employée contre
les affections de l'estomac , du foie, des
reins , des articulations.
Bien exiger :

^5==j du Docteur SI MON ̂ ^=^^
La boîte de 10 poudres pour préparer DANS TOUTE S LES"

10 litres d'eau lithinée 1,85 PHARMACIES

Fr. 40.— par mois
Voilà la somme à débourser pour obtenir : une
chambre a coucher, une salle à manger ou un
studio. Garantie de 20 ans sur facture, livrai-
sons rapides, franco domicile. — Demandez

notre catalogue.
W. JflYET (Ameublements)

Avenue d'Echallens 53-61 Lausanne I
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A vendre

Cabriolet 6 CV
carrosserie spéciale 1948,
très sport. Couleur bleu
marine-grise. (De toute
confiance.) 3300 fr . —
Adresser offres écrites à
L. E. 742 au bureau de
la Feuille d'avis.

Pour vos
STORES

Charles Borsay
Sablons 3 - Tél . 5 34 17

/&coopérafitGde(3\ )
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É SIROPS H
] pur jus de fruits et sucre

framboise, cassis

] framboise, orangeade,

KM on peti ts  [laçons \

_lrème ! !
framboise, grenadine, i

citronnelle \
! 1 Fr. 2.30 le 1., verre à rendre

Le tout : | j
. I Impôt compris , ristourne à déduire . . I J

¦EUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL m

Nous recommandons nos spécialités
en

Volailles
fraîches du pays
PETITS COQS et POULETS

bel assortiment
depuis Fr. 3.—, 3.50 et 4.— le Va kg.

POULES et COQS pour le riz
ou pour ragoût

de Fr. 2.50 à Fr. 3.— le % kg.
OIE, Fr. 3.— le Va kg.

DINDE, Fr. 3.— le Va kg.
BEAUX LAPINS FRAIS DU PATS

Fr. 3.— le Va kg.
. GROS DÉTAIL

Au magasin

LEHI-HEEIE
. FRÈRES Tél. 5 30 92> J

BEAUX POULETS
au parc avicole des Char-
mettes. — R. Montandon .
Tél. 5 34 12. Neuchâtel.

f «BRIQUE DE TIMBRES HHâ
llUTX* BERGERS ¥%&
j  B-_U--Aits 1T. HEUCHftTELj

Téléphone 5 16 45

A vendre
scie à ruban

montée sur châssis auto-
mobile, en parfait état de
marche. Adresser offres
écrites à B. E. 724 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

Mofogodilles
«Johnson » 2,5 à 22 CV.

«Lauson» à quatre temps, 3et 6 CV.
très économique, sans mélange

d'huile et de benzine
Fr. 880.— et Fr. 1090.— + ICA

Occasions depuis Fr. 180.—

Jean-Louis Sfaempfli
chantier naval - CORTAILLOD - Tél. 6 42 52
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Soignez vos pieds
en confiant l'exécution
de vos

supports plantaires
au bandagiste - orthopé-
diste professionnel. Cha-
que support est établi
Individuellement selon la
conformation de votre
pied. Rien de commun
avec les anciennes mé-
thodes et supports ter-
minés de série

Reher
bandagiste - Tél. 5 14 62

NEUCHATEL
Saint-Maurice 7
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Oi lLjll \ D - _I__JJLJO - 1J_Z 1L11 I O (Jura) ROUTE PONTARLIER- DIJON-PARIS
VASTE PISCINE :w, - "il i -v ""J| CASINO

Eau salée naturelle SES HOTELS • SES RESTAURANTS BOULE - BACCARA - ATTRACTIONS
V ! _. J

f RESTAURANT de la BALANCE GRAND HOTEL DE GENÈVE £ ^̂ zê ŝ̂ £Sê^^JEAN MARLE , chef de cuisine

RELAIS GASTRONOMIQUE ET DE PARIS ïa m LA BELLE ETOILE
Membre du Touring-Club suisse LONS - LE - SA UNIER RES TA URANT DU CAFË DE PARIS

Recommandé par le Guide gastronomique . RODOT Hilaire, propriétaire
suisse * v g, rue de l'Hôtel-de-Ville 9 - Tél. 29
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LES ARTS ET LES LETTRESL

A femme du greffier ne tarda pas
à nourrir de nouvelles ambitions.
Son mari et elle nouèrent des

relations avec l'ambassadeur de
France à Soleure.

Catherine devint agente secrète
de la France et fut  grandement
appréciée pour les alliances de fa-
mille qu 'elle avait à Berne, servant
ainsi d'intermédiaire entre les hauts
personnages bernois du parti fran-
çais et l'ambassadeur. Allant et ve-
nant de Valangin à Bern e, à Soleure,
à Baden où siégeait la Diète, elle pre-
nait discrètement contact avec les
envoyés de l'ambassadeur, corres-
pondait en langage convenu et ren-
dit pendant quelques années de pré-
cieux services à la politi que de
Louis XIV, transmettant des rensei-

r 
L'ATTACHANTE PERSONNALITÉ
DE CATHERINE DE WATTEVILLE

v 
( S U I T E  DIS Ld l'it l ' fll 1 È K  li P A G E )

gnements importants et remettant de
l'argent aux zél és du parti français.

Mais, un jour , une nouvelle sensa-
tionnell e mit en émoi les habitants
de la cité bernoise : Catherine de
Watteville avait été arrêtée au mi-
lieu de la nuit et traînée en robe de
nuit en prison. Une commission ex-
traordinaire fut nommée « pour exa-
miner cette personne et savoir d'elle
le nom de ses complices ». Ell e était
accusée de correspondances secrètes
avec l'ambassadeur et fut  enchaînée
à une poutre par les mains et les
chevilles.

Ce scandale politi que fut  accueilli
avec joie par le parti  antifrançais ,
tandis que le parti français trem-
blait des révélations que Catherine
serait amenée à faire. Mais Catherine
se défendait  fort habilement : mariée
à un Neuchâtelois sujet d'un prince
français , elle n 'était entrée , dit-elle ,
en relations avec l'ambassadeur que
« dans la vue de procurer de meil-
leurs emplois à son mari ». D'ail-
leurs , aj outa-t-ell e, les chefs de l'Etat
confieraient-ils leurs secrets à une
faible femme ? Mais les questions se
faisaient plus pressantes , les juges
plus insistants , influencés par les
mouvements de l'op inion publi que.
Que s igni f ia ien t , dans les pap iers
saisis chez Catherine , ces noms mys-
térieux qui désignaient des person-
nages plus mystérieux encore ? (En
effet , dans le langage convenu
« Bark » désignait par exemple le
roi de France ; « Stricket » l'Angle-
terre ; « Mousky » les députés de
Berne ; « Wolf » la ville de Bâle ;
« Moskou » la ville de Berne , etc.,
etc.) L'accusée répondit  qu 'il s'agis-
sait d'un simp le badinage qui n 'avait
aucun sens.

Il est facile d'imaginer le boule-
versement qu'une tell e affaire sou-
levait à Berne, en Suisse et en Eu-
rope. La hardiesse de cette femme
de haute naissance, son immixion
dans les affaires secrètes confon-
daient les magistrats bernois accou-
tumés à la placidité de leurs épouses
tout entières consacrées aux soins
ménagers. Un voyageur étranger qui
voyageait en Suisse dans ce temps,
s'émerveillait de voir les femmes

bernoises les plus considérables
« prendre tous les petits soins de la
maison et de la cuisine comme de
simples paysannes, ce qui fait  qu 'on
ne les voit guère converser avec les
hommes et encore moins lier quel-
que intrigue avec eux. » Catherine
de Watteville n 'était pas de cette
trempe. Pâle , le visage résolu sous
l'énorme masse de ses cheveux
blonds , elle tenait tête à ses juges
dont plusieurs étaient de ses parents.
Elle clouait le bec de ses interroga-
teurs avec une telle présence d'es-
prit qu 'il arrivait que ses réponses
n 'étaient pas consignées dans les
procès-verbaux...

On décida alors de lui
appliquer la torture

Nous passerons sous silence les
terribles sévices dont ell e fut  victi-
me. Il paraît certain que Catherine
parla enfin après des heures et des
jours de supp lices. Mais si les juges
connurent la vérité , épouvantés des
répercussions que ces révélations
pourraient  avoir en compromettant
les plus hauts personnages de l'Etat ,
ils préférèrent se taire pour ne pas
af fa ib l i r  la puissance de l'oligarchie
bernoise. Et c'est en vain qu 'on cher-
cherait aujourd'hui les pièces rela-
tives à ce procès ; elles ont disparu.

Un jour de grand marché , l'écha-
faud fu t  dressé et la prisonnière con-
dui te  au lieu de l'exécution. La sen-
tence de mort étant  lue , un sénateur
annonça que la peine de mort était
commuée en bannissement perpétuel.

Quelques jours plus tard , Cathe-
rine quitta pour toujours la vill e de
ses pères en faisant sur la cité « les
mêmes lamentations que Notre Sei-
gneur sur Jérusalem ». Parvenue à

Sonceboz, elle y retrouva son mari
et un envoyé de l'ambassadeur. Us
furent bouleversés lorsqu 'ils la re-
virent, tragiquefflfent défigurée et
meurtrie par la torture. Catherine et
son mari se rendirent à Besançon ,
où ils furent reçus avec mille pré-
venances par la haute noblesse franc-
comtoise. Puis les deux époux s'ins-
tallèrent à Charquemont et conti-
nuèrent à rendre des services à la
couronne de France.

Enfin ils rentrèrent définitivement
à Valangin. On se représente facile-
ment les commérages que cette ren-
trée souleva. A peine arrivés , ils fu-
rent en butte à l'hostilité de la fa-
mille du pasteur. Souvent alitée ,
Catherine n 'allait que rarement à
l'église, ce qui lui valut des citations
devant le Consistoire. La querelle
s'envenima. Le fils du pasteur traita
Perregaux de « bougre » et sa femme
de « louve ». La situation empira en
même temps que croissait l'agitation
politi que dans la princi pauté.

Par suite de la mort de l'abbé
d'Orléans, prince de Neuchâtel , les
Neuchâtelois se partageaient en Ne-
mouristes (partisans de la duchesse
de Nemours ) et en Contistes (par-
tisans du prince de Conti). Le bourg
de Valangin était ardemment ncmou-
riste , les époux Perregaux étaient de
farouches contistes. Bientôt Perre-
gaux fut  destitué de toutes ses fonc-
tions ; des nemouristes guettèrent le
fils Perregaux dans les gorges du
Seyon pour l'assassiner.

Mais tout s'apaise en ce monde...
Le temps passa , le roi de Prusse de-
vint prince de Neuchâtel , Perregaux
fut nommé gouverneur tandis que
Catherine , forte de ses connaissances
médicales , soignait les malades. Mais
la vieillesse était là. Assise près du
poêle de faïence peinte à son chif-
fre , l 'étrange femme dicta ses « mé-
moires » à son mari. « Mes maux ne
donnent  aucune trêve à mon corps
brisé et rompu. Je suis dans cette
fâcheuse si tuat ion a t tendant  la vo-
lonté de Dieu et l'heure qu 'il lui
plaira d'affranchir  mes liens par la
mort », ... vœu qui fut  exaucé quel-
ques jours après que Catherine eût
dicté cette dernière phrase.

Catherine eût été fière
de sa descendance

Catherine eût été fière de sa des-
cendance , car son fils fu t  officier
au service de France et f i t  souche
d'une branche de la famille fort
illustre avec Jean-Frédéric de Perre-
gaux , fondateur  de la Banque de
France sous l 'Empereur Napoléon Ier .
Sa fille Hortense épousa le maréchal
Marmont et devint duchesse de
Baguse , tandis que son fils devint
auditeur du Conseil d'Etat et cham-
bellan de l'empereur.

Anne-Marie ROBERT.

A
LBERT Carreau vient de don-
ner aux Editions de la Colom-
be, à Paris, un nouveau por-

trait ' au roi Louis IX .  Le sujet ééc
p lus actuel qu 'on ne le pense. Il l'est
pour maintes raisons que l'auteur
énumère et pour d'autres qui décou-
lent de ce qu 'il dit. Il imag ine quels
conseils donnerait saint Louis aux
hommes de notre temps : ie respect
de la morale naturelle dans la vie
publi que comme dans la vie privé e ;
à dé fau t , le conseil de respecter les
âmes, la politesse , l' utilité des liens
humains...

Mais l'actualité de saint Louis
peut être encore mise en lumière
d' une autre manière, l' actualité p our
le monde, cela va de soi. Il ne s'ag it
pas des fid èles : ils savent qu'un
saint est pour toujours actuel et
qu 'avec la sainteté est la vie. U
s'ag it du monde. Car le monde , vou-
lant discréditer la monarchie fran -
çaise , s'est jeté dans un bourbier
d' erreurs. Dans les bourbiers , il ne
fai t  pas bon. Il fa i t  meilleur sur les
berges , et même assez loin des ber-
ges. Si la comparaison du bourbier
est inconvenante , parlons d 'écrans
et de chaînes. Les écrans emp êchent
de voir, les chaînes d'ag ir. Parlons
de fausses indications. Il est tou-
jours urgent de se débarrasser de
ses erreurs et de ses f aux  jugemen ts.
Les f a u x  Jugements sont comme de
mauvais itinéraires , ils vous éga-
rent. C' est un devoir toujours ac-
tuel de chercher à s'en débarrasser ,
mais on ne le peut toujours , ni tou-
jours vite. Quand ils sont le fa i t
d' un grand nombre, quand ils sont

. communs à la majorité des hommes
d' une époque , on n'en vient pas fa-
cilement à bout. La plupart des
faux  jugements que l' on porte sur
les rois ont leur orig ine dans la Ré-
volution fran çaise. On peut imagi-
ner qu'une des raisons de leur exis-
tence?.est le fa i t  que la vérité eût
paru . d i f f ic i le  à porter pour beau-
coupl i Les révolutionnaires avaient
cru se libérer d' un tgran et ils
avaient commis des crimes. Mais le
roi avait paru être un tgran; le roi
avait été empêché de faire son mé-
tier de roi , puis il avait été calom-
nié. L'histoire, qui avait semblé
d' abord devoir être la complice des
révolutionnaires , lentement rétablit
la vérité. Un grand nombre d'écri-
vains se sont attelés à cette tâche,
dont nul encore n'a pu s'acquitter
complètement. Une certaine obscu-
rité subsiste. «Nous comprenons en-
core la langue de Joinville , écrit M.
Carreau, pourquoi ses pensées et ses
amours nous seraient-elles lettre
mor te?»  

« Sans doute , les erreurs de juge-
ment qui nous of fusqent  la vue de

saint Louis sont liées et se comman-
dent mutuellement. Il en est pour-
tant de grossières, qui devaient u s'é-
&df té f  d'elles-mêmes : nous avons
oublié ce que c'est qu 'un roi ; or
saint Louis le f u t  et le voulut être,
sa sainteté ne s'accomplit que par
là, il s'est identifié à sa fonction , à
sa vocation terrestre, et il nous
échappe dans la mesure où nous ne
comprenons ni n'aimons p lus la
France d' autrefois , dans la mesure

SAINT L OUIS
ET SON ROYAUME

J
où nous prétendons la pénétrer de
l' extérieur.

» // n'est même pas utile de réfu-
ter les balivernes de certain haut
enseignement philosophico-sociolo-
gi que , qui , devant le roi bénissant le
peuple le Vendredi-Saint , à la Sain-
te-Chapelle , parlera de totems et de
tabous, du caractère mag ique et ju-
ridique de la royauté indo-euro-
péenne , des premiers monarques re-
présentant des divinités locales...
L'idée que se faisaient nos ancêtres
de la royauté est bien connue , haute
et pure , nullement mystérieuse. Ils
l'avaient réalisée en quel que sorte
emp iriquement , contraints et gui-
dés par la misère des temps ; ils
respectaient , outre le caractère con-
fé ré  par le sacre, l'autorité légitime,
avec cette nuance de p iété réaliste ,
de soumission à la volonté divine
que saint Thomas exp licitera , mais
sans nul fétichisme. »

On peut voir par ces citations que
l'auteur ne cache ni sa fo i  ni ses
op inions. Il écrit dès le second pa-
ragraphe : « Le premier pas dans
la recherche de la vérité consiste ,
même ici, à fu i r  tout camouflage de
soi-même... » A f i n  de paraître ac-
tuel , devrait-il feindre d'être agnos-
tique ? Mais le christianisme est au
nombre des actualités. Le poète
Guillaume Apollinaire l' y mettait
déjà au début du siècle. Et pour-
quoi , faisant le portrait d' un roi
très chrétien , rejetterait-il la lampe
qui le guidera dans son travail ?
Bien p lus qu 'une lampe , son âme
l'instruira. « Nous avons à portée
de main un document majeur , qui
a été jusqu 'ici un peu trop nég ligé,
qui le révèle en même temps qu 'il
l' o f f u s q u e  et ie trahit: son royaume,
la France. Le déchif frement  en est

di f f ic i le  dans la mesure, où les uns
et les autres l'ont altéré , mais il
nous reste pour l'interpréter des
cœurs chrétiens et français ; notre
devoir est de mettre en valeur cet
avantage... » Il use de cet avantage
avec modestie, marquant de loin en
loin sa position par rapport à tel
historien d' autrefois. Il dit, par
exemple : « La piét é de saint Louis,

, écrit assez . .curieusement Êustel :.4ê.-:- -
Coùlanges, ne venait pas d'une fai-
blesse de caractère, mais p lutôt de
la force de son âme. » L'historien
faisait sans doute un parallèle avec
certains catholiques notoires du se-
cond Empire; il aurait pu le pour-
suivre : la fo i  de saint Louis était
raisonnée, son esprit tout entier y
était engagé , comme celui des doc-

^̂ ms m̂Èsm *̂ mmm m̂^.

leurs qui l'avaient formé ; renanis- ¦
me et modernisme lui étaient in-
connus, et la rigueur de sa théo-
logie n'of fusquai t  en aucune faç on
la f lamme de sa charité.

« Il ne faisait jamais injure à per-
sonne et parlait à chacun au plu-
riel. Sa mère castillane ne lui avait
pas enseigné l'arrogance, étan t elle-
même très f ière , mais douce et
abordable aux petites gens. Cette
bonhomie, ce plain-pied avec le
peuple , qui sont de la meilleure tra-
dition cap étienne s'insp irent ici
tout d'abord de l' esprit chrétien le
plus pur. » i

S */ / ŷ  -±f

M. Garreau recherche la vérité
d' abord. Et comment pourrait-il fai-
re autrement ? Rejetant une partie
des documents sur le roi , pour-
rait-il les remp lacer par des inven-
tions ? Pour peindre la vie d'un
saint, y a-t-il mieux que les relations
des témoins de cette vie ? Ce qu'il
fallait faire , c'était un arrangement
nouveau des fai ts .  Il fallait  adopter
un ton nouveau pour parler au gens
de la quatrième Ré publique, sans
rien omettre de ce qui ne pouvait
être omis sans grande faute.  Et c'est
ce que M. Garreau a fait .

Lucien MARSATJX.

* Par un vote unanime de son co-mité , la Société romande des specta-
cles vient de nommer un Neuchâtelois
bien connu en notre ville, M. Ulysse
Bolle , maître de ballet du Grand-Théâ-
tro de Genève.

Cette nomination vient enfin cou-
ronner le labeur acharné et les dons
delà largement reconnus au-delà de
nos frontières de notre jeune compa-
triote.

CHORÉGRAPHIE
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Iriez-vous, pendant vos vacances, en excursion un

jour de pluie?
Certes non i
Car rien ne vous y contraint. En efteV

l'abonnement général
de vacances

vous permet de faire coïncider vos jours de voyage avec le
beau temps et, s'il pleut, de rester dans votre lieu de villégia-

' ture, Valable 15 ou 30 jours, il vous donne le droit de circuler
de façon illimitée pendant

6 ou 12 jours à votre choix,

et de retirer tous les jours de sa durée de validité des billets
à demi-tarif pour des voyages en train, en bateau et en car
postal.

Demandez à la gare le prospectus spécial, qui contient tous les
renseignements voulus sur ce titre de transport

V J
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LES BELLES 1
EXCURSIONS PATTHEY 1

Dimanche 23 juillet Lv 1

I 

Chutes du Trummelbach - ,,
Grindelwal d - Interlaken
Tour du lac de Thoune

Départ: 7 h. Prix: Fr. 16.— I . 1

Mardi 25 juillet |; i
Lac-Noir par Fribourg - F: &

Riggisalp I ".i
Départ : 8 h. Prix: 9.— 1,^

Mercredi 26 juillet Mi
Berne - Visite de la ville vrf P

Montée en funiculaire au Gurten, I'.;t
vue grandiose t'* î
Départ: 13 h. 30 ES

Prix: Fr. 8.— avec funiculaire |

Jeudi 27 juillet |v I
Lac Bleu - Kandersteg »

montée en téléfériciue au i:';; i
Lac d'Oeschlnen &|

Départ : 7 h. Prix : Fr. 15.— le voyage U j

Renseignements et Inscriptions chez g|fl
Urne Ea||a| magasin de cigares, \ ¦';.<{

Garage Pat.hey & f ils £jg3e°î 6 |
NEUCHATEL f r i

???????????????4

AUTO-ÉCOLE
GARAGE VIRCHAUX & CHOUX

Salnt-Blaise Tél. 7 51 3ï

Pratique et théorie par

R. Kessler
Maître de conduite

????????????????

SAMEDI et DIMANCHE
f 22 et 23 juill et

à ROBINSON

Grande fête de nuit
et champêtre

organisée par le club d'accordéons
« ELITE », de Neuchâtel

BAL - CONCERT
Jeux divers - Nouveautés

Se recommandent :
la société et le tenancier.

A. BIÂNCHI
Fondée en 1900 par P. BIANCHI

Gypserie Peinture Papiers peints
Transformations Façades

1900 *- 1950
POMMIER 5

Atelier : rue du Château - Tél. 515 79

Excursions Creux-du-Van
SERVICE DE TRANSPORTS SAINT-AUBIN-

RÉGION DU CREUX-DU-VAN

Départs sur demande et aux heures d'arrivée
des trains selon les inscriptions

Garage de la Béroche, A. PERRET et FILS,
SAINT-AUBIN — Tél. 6 73 52

MARIAGE
Dame, présentant très bien , cultivée, aisée,

affectueuse, désire rencontrer, pour rompre
solitude, monsieur 43-53 ans, distingué, qua-
lités de cœur, bonne situation. — Ecrire en
joignant photographie (rendue) sous chiffres

A. S. 502 Annonces Suisses, Neuchâtel.

'̂ _ _̂ _̂ _̂ _̂l̂_ _̂ _̂^^
MATHÉMATIQUES

Répétitions, remplacements
Préparation d'examens

Louis de Dardel, diplômé Ei>l, tél. 7 5429

VA CANCES
Pendant les vacances,

l'hôtel de la Paix, Cernier
offre à sa clientèle son menu du jour

à Fr. 4.50

Le demi-coq garni, Fr. 6.—
à toute heure

Spécialités de croûtes
aux champignons

David DAGLIA.

Sans connaissances de la branche
vous pouvez gagner

Fr. 1200.— à Fr. 1500.—
par mois, par la repi'ise d'article breveté, pour

le canton de Neuchâtel.
Simple et facile à placer. Capital nécessaire :

Pr. 2200.—.
Offres sous chiffres G 12171 Z , à, Publicitas,

Zurich 1.

LES HOTELIERS
ET LES RESTAURATEURS >

ne perdent pas de tempj i
à écrire des MENUS

Ils les font exécuter, de même que les
ÉCRITEAUX, les CARTES D'ENTRÉE
et les autres travaux qu'ils utilisent

par l'IMPRIMERIE CENTRALE,
6, rue du Concert, ô Neuchâtel

¦____—-___—¦ in-¦-¦__-!*—¦_-__—__ I I I  m i ii- r i - ¦ - I I  ¦¦ ¦¦_—

MENUISERIE -
ÉBÉN ISTER1E

Ami BIANCHI
2, rue Erhard-Borel

Serrières
Téléphone atelier 6 15 62
Bureau . . . . 6 49 62

Pour emhellir

vos chaleïs
Bancs d'angle, tables,
chaises, buffets de service
rustiques Chambre à
coucher en arole, garni-
ture complète pour hall.
Exposition permanente

Fr. 1500.-
sont cherchés tout de
suite. Intérêts 8%. Sérieu-
ses garanties. Adresser of-
fres écrites à S. A. 750
au bureau de la Feuille
d'avis.

YYTVyyVTTVTTTYT

? Achetez ou louez ¦<
? une machine à écrire

^T depuis Fr. 15.— ^j> par mois -4
'£ A. BOSS, Hermès ̂ j
? NEUCHATEL <
? Faubourg du Lac ll ĵ
IAAAAA AAAAAAAAA

PRÊTS I
• Discrets

• Rapides

• Formalités almpllllées
• Comlllions avantageuses

Courvoisler & Cio
Banquiers - Neticlifttel

Pour passer d'agréables

vacances
vous trouverez chambre et
pension à la Maison de
Ville à Vers-1'Eglise sur
?lablerets . Prix de pen-
sion: 9 fr . 50. Tél. 6.1 67,
Ch. Nicolller.

DURSTl
MODES

PLACE PURRY 7
au 1er

FERMÉ
du 24 juillet
au 16 août

m̂aamnmmmm
Une 

cellule
photo - électrique
voua donnera tou-
jours le temps de
pose exact par
n'importe q u e l
temps.

Adressez-vous à la

PHOTO
ATTINGER

7, pi. Piaget-3, pi. Purry
NEUCHATEL

Expéditions
au dehors.
Travaux de qualité.

Groupement neuchâtelois
et jurassien des opticiens
Les opticiens soussignés informent leur clientèle et
le public en général que leurs magasins seront fer-
més, pour cause de vacances, aux dates suivantes :

E-Mlr.. r_-Knl_T rue des Epancheurs
du 23 juillet au 1er août

REYMOND & C0MMIN0T *sâ
du 30 juillet au 8 août ¦•- • ¦ • .f r

Martin LUTHER n*»***
du 6 au 15 août

Victor RABUS som mtel du Lac
du 13 au 22 août

' ''TMniii JÏWIIIM ÎIT TI f r  I rue clu Scvon

du 13 au 22 août

Pour vos

LITERIES
Charles Borsay

Sablons 3 - Tél. 5 34 17

L'atelier de
M. Jules GISI
cordonnier - Parcs 89

sera fermé
du 24 juillet au 26 août

I 

BEAU-RIVAGE
ses excellentes
bières spéciales
de la brasserie

Muller, ses glaces,
ses coupes.

___¦_¦_-_---¦-___¦_.



Le Français Lauredi
gagne la septième étape

Saint-Brieuc -Angers
Les coureurs suisses malchanceux

LE TOUR DE F R A N C E  C Y C LI S TE

Les commissaires ont été inflexibles
après la course contre la montre de
mercredi et personne n'a été repêché,
?as même le jeune Belge de Ryok,

homme le plus malchanceux de la
6me étape Dinard -Saint-Brieuc. Le pe-
loton est donc réduit do six unités
et ce sont 104 coureurs qui, ayant ré-
pondu présent à l'appel du starter à
la place Duguesclin , prennent le dé-
part sous conduite pour s'élancer sur
la route d'Angers. Dès le départ l'allu-
re est assez rapide ot bientôt ou an-
nonce l'abandon de Marinelli. k

Au contrôle de ravitaillement de
Bain-derBretagne, 141 km. 500, soit à
106 km . d'Anger, les positions sont les
suivantes : en tête : Lauredi, Redolfi ,
Chupin , Ghirardi , Lambertini et De-
mulder ; à l'20" : Gauthier, Brambilla,
Oaetelin , Couvreur, Sciardis et Bauvin;
à 9'25" : le peloton emmené par Bobet.

Les trois Suisses avaient été retardés
car G. Weilenmann avait cassé son
cadre et avait été attendu par Metzger,
Aeschlimann et Zbiinden. La tâche des
retardataires est encore rendoie plus
ardue par la chaleur torride qui rè-
gne sur la route. C'est vraiment l'éta-
pe de la poussière et du soleil brûlant.

Entre Bain-de-Bretagne et la Gui-
berdais (159 km .) le groupe Gauthier
a rejoint les six hommes de tête de
sorte que nous avons au commande-
ment douze coureurs. Ces hommes pas-
sent sous la conduite de Gauthier,
Sciardis, Chupin et Lauredi à 13 h. 27
à Ohâteaubriant (171 km.) soit avec 20
minutes d'avance sur l'horaire proba-
ble.

Le peloton a comblé une petite par-
tie de son retard et passe à Château-
buiant aveo 7'30" de retard, sous la
conduite de Desbats, Dussault, Gold-
schmidt, Bobet, Bobic, Bartali.

Les Suisses ont du retard
L'on notait parmi les attardés : Zaaf

et Kbaili à 8'; Salimbeni à 9'; Pezzi
à 20'. Il reste encore à effectuer 76 km.
Les quatre coureurs suisses se trou-
vent également très en retard et sont
à. plus de 20 minutes. L'on apprend
aussi l'abandon du Français Dorge-
bray qui avait roulé assez longtemps
en compagnie de Marinelli.

A la sortie de Ohâteaubriant une
nouvelle échappée se produit. Cinq
coureurs : Voorting, Audaire, Beyaert,
Pedroni et Frankowski parviennent à
se détacher et se lancent à la pour-
suite des douze hommes de tête. Ile
arriveront ' à limiter leur écart sans
parvenir à rejoindre les leaders quii
fournissant une belle besogne en com-
mun, vont arriver à Angers avec une
demi-heure d'avance sra l'horaire pro-
bable.

Le peloton poursuit la chasse sans
grande conviction, aussi son retard
qui avait été légèrement réduit vers
Ohâteaubriant, augmente à nouveau
puisqu'il sera de plus de onze minutes
à Angers. A Segré, après 211 km. 500
de course, le retard du gros de la
troupe est de nouveau de plus de 9 mi-
nutes. A Andigmé, 219 km., il est de
10'50" et de 11'20" à le Lion-d'Angers.
Quelques kilomètres avant l'arrivée,
une demi-douzaine de coureurs, emme-
nés par Lajoie, prennent une très lé-
gère avance sur le peloton.

Pour ila première place, le sprint
disputé sur la place de la Rochefou-
cauld après une ligne droit e de 300 m.
est enlevé avec facil ité par Nello Lau-
redi devant Sciardis.

Classement de l'étape
1. Lauredi, 6 h. 34" 5"; 2. Sciardis ; 3.

Lambertini ; 4. Redolfi ; 6. Chupin ; 6.
Couvreur ; 7. Demulder ; 8 Bauvin ; 9.
Ghlrardi ; 10. Castelin; 11. Bernard Gau-
thier ; 12. Brambilla , même temps ; 13.
Beyaert, 6 h. 48' 14" ; 14. Voorting ; 15.
Audaire ; 16. Pedroni ; 17. Frankowski,
même temps ; 18. Lajoie , 6 h. 54' 8"; 19.
Hendrikx ; 20. Geminiani ; 21. de Hoog ;
22. Molines ; 23. de Ruyter, tous le même
temps ; 24. Baldassarl, 6 h. 54' 19" ; 25.
Voos, m. t. ; 26. Leoni, 6 h. 54' 29" ; 27.
Schotte ; 28. Forllnl i29. Ockers ; 30. Blus-
aqn : 31.- Queugnet ;>82. Verscheuren ; 33.
Giguet ; 34. Bonlïii ; 3S. ex-aequb : Gold-
schmldt, Bobet, Lazarldês, Kubler, Barta-
li, Blaglonl, Magni , Kallert, Chapatte,
Croci-Torti , Dussault, Corrieri , Goasmat ,
Dupont, Plot , Zaaf , De Muer, Salimbeni,
Storms, Rolland , Kemp.

Classement des autres Suisses
98. Zbinden , 7 h . 10' 34" ; 99. Georges

Aeschlimann, m. t.; 100. Metzger, 7 h.
10' 35" : 101. G. Weilenmann, m. t.

Classement général
1. Bernard Gauthier, 49 h. 52' 30"; 2.

Redolfi , 50 h. 1' 50"; 3. Goldschmldt,
50 h. 3" 5"; 4. Brambilla, 50 h. 3' 53";

, 5. Ferdl Kubler, 60 h. 3' 64"; 6. Couvreur,
50 h. 5' 38"; 7, Magni, 60 h. 5' 42"; 8.
Lambrecht, 50 h. 6' 16"; 9. Blomme,
50 h. T 88"; 10. Bauvin, 50 h. 7' 39";
11. Lauredi, 50 h. 8' 27"; 12. Bobet , 50 h.
8' 28"; 13. Meunier, 50 h . 8' 34"; 14. Oc-
kers, 50 h. 8' 49"; 15. KIrchen , 60 h. 9'
11"; 16 Bartali, 50 h. 9' 14"; 17. Piot ,
50 h. 9" 17"; 18. de Muer, 50 h. 9' 59";
19. Sciardis, 60 h. 10" 12". 20. Geminiani,
50 h. 10' 21".

Classement des Suisses : 75 Croci-Tor-
ti, 50 h. 39' 46"; 81. G. Weilenmann,
50 h. 46' 25"; 85. Georges Aeschlimann,
60 h. 50" 17"; 87. Metzger, 61 h. 1' 52";
101. Zbinden, 51 h. 30' 55".

Classement International
1. Sud-Est, 160 h. 9' 27"; 2. Ile-de-

France, 150 h. 21" 5"; 3. Belgique, 150 h.
22* 43"; 4. Italie, 160 h. 25' 52"; 6. Fran-
ce, 150 h. 27' 26"; 6. Luxembourg, 150 h.
28" 9"; 7. Ouest, 150 h. 38' 56"; 8. Aiglons
belges, 150 h. 42' 23"; 9. Centre-Sud-
Ouest, 150 h. 45' 8"; 10. Cadets italiens,
150 h. 48' 44"; 11. Parla , 150 h. 54' 50";
12. Suisse, 151 h 40' 86".

Commentaires
Le© Suisses ont été terriblement mal-

chanceux. En effet, Gofetfried Weilen-
mann a cassé son cadre à Mumieux,
c'est-à-dire à 56 km.

Les coureurs suisses Metzger, Ae-
schlimann et Zbinden , qui avaient im-
médiatement mis pied à terre, ont per-
du beaucoup de temps avant que le
Zuricois puisse repartir.

Cet arrêt forcé a failli être fatal
à nos représentants car comme l'al-
lure était très rapide, il n'était pas
question de revenir sur le peloton.
Aussi les quatre Suis0".?, ont-Us perdu
toujours plus de terrain. Ils ont roulé
pendant une septantaine de kilomètres
aveo Pezzi puis ont lâché l'Italien.
Bien leur en a pris, car Pezzi est ar-
rivé après les délais et a été éliminé.
C'est grâce à leur volonté et à leur
courage que nos quatre représentants
— Croci-Torti était resté avec Kubler
— sont parvenus à terminer dans les
délais.

Les Suisses ont terminé derniers,
mais ils ont fait plus de 180 km. tout
seuls et sous une chaleur imnitoyable.
Leur mérite est grand de n'avoir pas
cédé à la tentation de l'abandon.

Le tir cantonal de Moudon
connaît un vif succès

No tre correspondant de Payerne
nous écrit :

La charmante cité de la Haute-Broye
vaudoise n'a pas craint d'organiser du
14 au 23 juillet et malgré les dépenses
budgetées à un demi-million, le 43me tir
cantonal vaudois, le dernier ayant en
lieu en 1947 à Echallens.

Plus de 6000 tireurs de sections, 300
groupes, 168 unités militaires et 106
abbayes vaudoises, sans compter les
quelque mille individuels, se sont ins-
crits pour se mesurer à ces grandes
joutes de notre sport national , le tir.

La cité de Moudon avec ses rues étroi-
tes se prête admirablement à la décora-
tion; partout des fleurs et des oriflam-
mes, et le soir la ville illuminée éclaire
le vieux bourg, le château et le temple.

Près de 450,000 cartouches, soit près de
douze tonnes, ont été commandées. Le
beau temps jusqu'à maintenant est de la
partie, les Moudonnois sont en fête pen-
dant dix jours.

Tout est bien organisé, les différents
comités et principalement celui du tir
méritent des éloges.

Il a fallu construire un stand spéciale-
ment aménagé de 84 m. de long et une
cantine pouvant fournir à 2200 person-
nes les repas officiels sans oublier le
vaste podium pour agrémenter les soi-
rées.

Le tir
Dès la première heure les stands sont

occupés , le crépitement des cartouches
annonce l'affluence des tireurs. Les ran-
geurs et les estampilles commandées d'a-
vance facilitent de beaucoup les opéra-
tions, car à l'heure voulue et préférée du
tireur la cible se trouve à sa disposition.

Dans le concours réservé aux unités
militaires vaudoises c'est la Cp. Mitr.
IV-214 qui l'emporte avec 130 points et
gagne le fanion des troupes vaudoises.

Au match inter-district 300 mètres
Payerne est en lOme position et à 50 m.
Payerne est en seconde position avec
480 points , après Moudon.

Parmi les tireurs de là contrée , notons
que Ed. Supcik , de Payern e, au tir au
pistolet à 50 m. a réussi d'obtenir le
beau résultat de 502 points avec médaille
d'argent.

Au tir de groupe, Max Bapst a 47
points à 300 m. max. 50 et en section
300 m. René Rossier et René Schutz ont
obtenu 47 et 48 points.

La journée officielle
La journée officielle de ce tir can-

tonal a été particulièrement animée.
Le beau temps continue à être do la

pa rtie, dans toute la contrée broyardo
vaudoise.

A 10 heures, la place de la Gare à
Moudon est occupée par la foule des
participants au cortège historique. On
note la présence du général Guisan,
de M. Paul Merfin, président du Con-
seil d'Etat vaudois, et de ses collègues,
MM. Despland, Chaudet et Lucien Ku-
battel , de la forte délégation du Grand
Conseil, du colonel commandant do
corps Moniort, accompagné des offi-
ciers supérieurs.

Après la sonnerie des cloches, un im-
posant cortège défile à travers les
vieilles routes romaines de Moudon :
groupes historiques des anciens cara-
biniers et dragons, les vieux costumes
vaudois, les drapeaux de toutes les
sociétés, les fanfares et le Comte Vert ,
emblème de Moudon , les vieux Suisses,
paysans et paysannes.

A midi, pendant le banquet , on en-
tend des discours du syndic de Mou-
don, président du comité d'organisa-
tion , de M. Lucien Bubatt el, chef du
département militaire vaudois et pré-
sident de Ja Société vaudoiso des ca-
rabiniers, de M. Pau l Merfin, prési-
dent du Conseil d'Etat, du général
Guisan.

La journée officielle du 43me Tir
cantonal vaudois est close.

Voici les meilleurs résultats inté-
ressant la région :

Grande maîtrise 300 m.
Perret Frédéric, Neuchâtel, 609 . 48 ;

Duperrex Frédéric, le Locle , 486 - 47 ;
Coquoz Frédéric, la Chaux-de-Fonds, 513 -
50 ; Vuarol Maurice, la Chaux-de-Fonds,
508 - 48.

Petite maîtrise 300 m.
Dapples Alfred , Neuchâtel, 477 - 37.

Cible art
Poirier Roger , Colombier , 436.

Groupe 300 m.
Fatton Georges, Neuchâtel , 48 ; Dapples

Alfred , Neuchâtel , 48 ; Hammer Emile, 47.
Militaire 300 m.

Burkl Emile, la Chaux-de-Fonds, 349;
Vuarol Maurice, la Chaux-de-Fonds, 348.

Section armes libres 300 m.
Moser Frlta, Payerne, 60 ; Racine Joël ,

Payerne, 50 ; Rossier René Payerne, 48.
lîrogrès 300 m.

Suidoz Camille , Estavayer , 49/97 ; Bra-
sey Charles, Estavayer, 47/93.

64 cibles à 300 mètres. 10 cibles à 50
mètres, 6 cibles à 100 mètres.

La ville de Taej on est tombée
(SUIT*!*- PJB* XsA. PBEMIBBE PAGB)

DU QUARTIER GÉNÉRAL DU GÉ-
NÉRAL MAO ARTHUR EN CORÉE,
20 (Reuter). — (Du correspondant de
l'Agence Router Roy Mac Artney). —
Selon i les derniers rapports parvenus
au grand quartier général , américain,
la ville de Taejon est tombée jeudi
soir après des combats de rues san-
glants. Alors que la ville était enve-
loppée d'un véritable nuage do fumée,
les Américains ont combattu jeudi , du
matin jusqu'au soir, contre les blin-
dés, les troupes de choc et l'Infanterie
ennemis qui attaquaient la ville par
le nord et le sud-ouest.

Les grenadiers, pourchassés par les
Américains, se sont enfuis dans les
ru es grises et les maisons construites
d'une manière irrégulière. De nom-
breux incendies ont éclaté. Derrière
les chars blindés communistes, une
nombreuse infant erie nord-coréenne
montait en ligne et pénétra dans la
ville.

Jeudi soir, tard dans la soirée, 'lé
34me régiment américain qui consti-
tuait la troupe de couverture, a reçu
l'ordre de quitter la. ville en flammes,
Les autres effectifs de oe régiment,
qui occupaient depuis deux semaines
des positions situées à 80 km. au nord
do Taejon et qui furent sans cosse aux
combats, sont parvenus à so frayer un
chemin à travers la villes Une vingtai-
ne de chars blindés affectés spéciale-
ment à cette manœuvre, ont ouvert ,
à la faveur de l'obscurité, le chemin de
la retraite en direction de Yusong
situé à 13 km. à l'ouest.

Yongdok
aux mains des Nordistes

Q. G. DE LA Sme ARMÉE EN CO-
RÉE, 20 (Reuter). — Un porte-parole
du quartier général de la Sme armée
américaine a annoncé jeudi quo la
ville de Yongdok, sur la côte est de
la Corée, est tombée aux mains des
forces nord-coréennes, Yongdok est si-
tué à environ 100 km. au nord du port
de Pohang, où des troupes américaines
ont débarqué mardi.

Les Coréens du nord
à Chonju

DU QUARTIER GÉNÉRAL DU GÉ-
NÉRAL MAO ARTHUR EN CORÉE,
20 (Reuter). — Les Nord-Coréens ont
occupé jeudi la localité de Chonju si-
tuée à 65 km. au sud-ouest de Taejon

et a 25 km. en direction ouest dTri
et qui constitue le poste nord-coréen
le plus avancé dans la partie méridio-
nale.

Le communiqué nord-coréen
PARIS, 21 (A.F.P.). — Le communiqué

publié jeudi soir par le haut-comman-
dement de l'armée nord-coréenne et dif-
fusé par la radio de Moscou, déclare no-
tamment : « Dans tous les secteurs du
front nos troupes brisent la résistance
de l'armée américaine. Dans les régions
côtières, les unités de l'armée populaire
Ont libéré certains centres et point stra-
tégiques et poursuivent leur avance •.

Le communiqué confirm e en outre la
: prisé du port de Yongdok sur la côte

orientale.

p ^i Une déclaration
1& du général Mac Arthur
•çÙ TOKIO, 20 (Reuter). — Le général Mac
f^arUiur à publié un communiqué spécial
.dnns , lequel il dit notamment :

La première phase de la campagne, de
Corée est maintenant terminée et avec
elle la possibilité d'une victoire nord-
coréenne par l'arrivée de nouveaux élé-
ments de la Sme armée américaine en
Corée. Les chances des communistes de
remporter une victoire dépendaient d'une
occupation rapide de toute la région mé-
ridionale de la Corée après l'effondrement
dea lignes de défense sur le Ham au sud
de Séoul.

Ces chances ont été rendues Illusoires
grâce à la rapidité avec laquelle la 8me
armée est arrivée en Corée. Les opérations
défensives effectuées avec succès par !es
troupes terrestres, aériennes et navales
des Etats-Unis, ont contraint les commu-
nistes à passer à des attaques frontales
très sanglantes au Heu d'essayer d'em-
pêcher l'arrivée de renforts américains.
La victoire a certes été à portée de main
des communistes, lorsque le front sud-
coréen, le long du fleuve Ham, a été rom-
pu, ce qui a permis aux communistes de
pousser en avant.

L'évolution de la guerre coréenne ne
peut toutefois être prévue. La stratégie
militaire exigera aussi bien des reculs
coordonnés que des avances locales. La
force des Américains va augmenter tandis
que celle des communistes diminuera.
L'ennemi a eu sa grande chance, qu'il n'a
pu exploiter. Notre puissance est désor-
mais imposante en Corée. Aveo l'aide de
Dieu, nous resterons en Corée jusqu'à ce
que l'autorité constitutionnelle de la ré-
publique sott complètement rétablie.

Des renforts pour Mac Arthur
WASHINGTON , 20 (Reuter). — Les

autorités militaires américaines ont an-
noncé jeudi que le nombre et l'impor-
tance des unités destinées à renforcer
les troupes du général Mac Arthur ne
sont pas encore connus.

Un porte-parole militaire a déclaré
qu'on pouvait s'attendre à l'envoi d'au
moins deux unités de chacune des six
régions militaires des Etats-Unis.

Les réservistes appelés
WASHINGTON, 21 (A.F.P.). — Selon

les experts du département de la défen-
se nationale, les effectifs de la réserve
de l'infanterie de marine qui viennent
d'être l'appelées en service actif s'élève-
raient à 47,000 hommes. Ceux de l'aéro-
navale atteindraient un total de 9000 of-
ficiers et 30,000 hommes.

Le moral des Nord-Coréens
laisserait à désirer

AU QUARTIER GÉNÉRAL DU GÉ-
NÉRAL MAO ARTHUR EN CORÉE,
20 (Reuter). — Les j eunes Coréens du
Nord , enrôlés de force dans l'armée,
ne combattent que parce qu 'ils crai-
gnent leurs chefs fanatiques, cruels
et rompus au métier, lesquels font exé-
cuter les déserteurs. Le communiqué
du général Mac Arthur publié jeudi
déclare notamment ceci :

Des officiers de renseignements amé-
ricains ont appris de plusieurs centaines
de prisonniers que le moral de la 15me
division d'infanterie nord-coréenne, qui
vient d'être constituée, laisse considéra-
blement à désirer. Les prisonniers leur
ont déclaré que les officiers et les sous-
officiers sont des gens rompus au métier
provenant de la Mandchourie et de la
Chine. Malgré cela, de nombreux soldats
désertent ou prennent la fuite , en dépit
de la menace de se faire exécuter. Les
Nord-Coréens ne se rendent toutefois pas
facilement, car ils s'attendent à être exé-
cutés par l'ennemi. Une fols qu'ils cons-
tatent que tel n'est pas le cas, Ils révèlent
les procédés dont font usage les commu-
nistes pour les obliger à s'enrôler. Leurs
récits démontrent que le niveau de cul-
ture et du moral des unités nord-coréen-
nes récemment formées est excessivement
bas

Selon les dires des prisonniers, l'ossa-
ture de la 16me division est constituée
par des spécialistes versés dans le domai-
ne des blindés et de la manipulation des
armes, tandis que le reste des effectifs
est formé de Jeunes gens. La plupart des
recrues sont de jeunes paysans qui ont
été envoyés au mois d'avril dans une
« école d'Instruction démocratique pour
Jeunes gens ». Le premier mois a été con-
sacré au « drlll ». Par la suite, des exer-
cices furent organisés en campagne, bien
que dans de nombreux cas, les recrues
n'avaient pas tiré plus de trois coups
de feu . Le programme d'Instruction com-
prend également des cours politiques du-
rant lesquels des officiers font des expo-
sés sur la politique et la culture commu-
nistes.

Les Américains
restent optimistes

TOKIO, 20 (A.F.P.). — Malgré les
mauvaises nouvelles de jeudi, on est ce-
pendant plus optimiste en ce qui con-
cerne la vue d'ensemble de la situation
militaire. Les principales raisons de cet
optimisme sont les suivantes :

1. L'arrivée de renforts américains sur
le front ; 2. L'ouverture d'un second
port de débarquement pour les renforts
de troupes et de matériel ; 3. Le ralen-
tissement de l'avance des blindés rou-
ges, dû aux pilonnages systématiques
des arrières ennemis par l'aviation al-
liée ; 4. La mise en action du nouveau
matériel américain , et notamment d'une
arme anti-chars, un lance-fusées de plus
gros calibre ; 5. Une plus grande con-
naissance du terrain par les troupes
américaines ; 6. La déclaration du géné-
ral Mac Arthur qu'il n'y aurait pas de
nouveau Dunkerque en Corée et ajoutant:
c Nous tenons la partie sud de la Corée,
et cela représente une base sûre. > Le
général Mac Arthur a cependant estimé
qu'on pouvait s'attendre à de nouvelles
rectifications des lignes et à des replis
éventuels ; 7. Enfin les déclarations du
président Truman engageant 10 milliards
de dollars pour financer notamment les
opéi-ations en Corée.

La guerre sera dure, estime-t-on, mais
il apparaît certain que les Américains
metii-ont J*I chasser les communistes de
Corée la même détermination qu'ils mi-
rent naguèi'e à chasser les Japonais de
Guadalcanal.

¦ 
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Une déclaration de M. Attlee
sur les récents pourparlers

anglo-soviétiques

APRÈS LES ENTREVUES 6R0MYK0-KELLY

LONDRES, 20 (Reuter) . — Le pre-
mier ministre Attlee a fait, jeudi, à
la Chambre des communes, une décla-
ration sur les récents pourparlers an-
glo-russes au sujet de la Corée.

Comme le gouvernement soviétique
n'était pas représenté au Conseil de
sécurité qui a examiné le problème
coréen , le gouvernement britannique
a décidé d'entrer -directement en con-
tact avec la Russie pour demander la
collaboration de l'U.R.S.S. à une solu-
tion pacifique. '

M. Gromyko, vice-ministre des af-
faires étrangères soviétiques, a fait
savoir à l'ambassadeur de Gran de-Bre-
tagne, sir David Kelly, que le gou-
vernement soviétique désire une solu-
tion pacifique.

M. Gromyko a demandé à l'ambassa-
deur s'il avait une proposit ion â for-
muler. M. Kelly a répondu que lo gou-
vernement britannique désire que le
gouvernement soviétique fasse usage
de l'influence qu'il a sur les Coréens
du Nord pour les amener à suspendre
l'effusion de sang.

Au cours d'une seconde rencontre
avec M. Gromyko le 11 juillet , M. Kel-
ly a dit que son gouvernement pro-
pose avant tout que les forces favo-
rables à la paix so réunissent pour
mettre fin aux hostilités et obtenir
le retrait des forces de la Corée du
Nord derrière lo 38me parallèle. Les
autres causes de divergences d'opi-
nions au suje t de la question coréen-
no ne devraient pas d'abord entrer en
considéi-ation.

L'ambassadeur do Grande-Bretagne
a été prié à nouveau lo 17 juillet de
s'entretenir avec M. Gromyko. Le vico-
ministre des affaires étrangères rus-
ées a déclaré que, selon lo gouverne-
ment soviétique, lo meilleur moyen
de résoudre pacifiquement la question
coréenne serait de convoquer un Con-
seil de sécurité flans lequel lo gouver-;
nement de la Chine communiste cle-
vi-ait inévitablement participer.

^ 
M.'

Gromyko a ajouté quo les représen-
tants du peuple coréen devraient Être
entendus, et qu 'il apjj artiendrait alors
au Conseil do sécurité de résoudre la
question coréenne. Sir David Kelly a
fait  remarquer que l'attitude du gou-
vernement britannique est connue en
ce qui concerne la représentation du
gouvernement populaire chinois, mais
cette question devrait être traitée sé-
parément do l'examen de la situation
antnell n car les forces do Corée du

Sud représentant 53 Etats membres de
l'O.N.U. ont été assaillies.

Le premier ministi-e a annoncé aux
Communes que sir David Kelly a été
avisé qu'il devra soumettre un mé-
moire au gouvernement d'U.R.S.S.
confirmant le point de vue du gouver-
nement britannique.

Un nouvel entretien
Gromyko-Kelly

MOSCOU, 21 (A.F.P.). — M. André
Gromyko et sir David Kelly, ambas-
sadeur de Grande-Bretagne, ont eu
jeudi soir un nouvel entretien.

Le troisième congres
du parti socialiste unifié
de l'Allemagne orientale

s'est ouvert à Berlin
BERLIN, 20 (Reuter). — Le Sme con-

gi'ès du parti socialiste unifié de l'Alle-
magne orientale s'est ouvert jeudi à la
« Secicnbinder Halle » sise dans le sec-
teur soviétique de Berlin. Quelque 2000
délégués et des chefs communistes étran-
gers de 17 pays y prennent part. Parmi
les personnalités étrangèi-es, on note la
présence de Palmiro Togliatti (Italie),
Jacques Duclos (France), Harry Pollitt
(Cii-ande-Bretagne), Herta Kuusinen
(Finlande), Suslov , secrétaire du comité
central du parti communiste d'U.R.S.S.,
et Pospelov, également membre du dit
comité. Les pays du Kominfoi-m sont
représentés par les personnalités diri-
geantes.

Le parti du travail suisse est repré-
senté par MM. Emile Arnold et Jacob
Lccbleitncr , membres du comité central
du parti du travail.

Le président du gouvernement d'Alle-
magne orientale, M. Wilhelm Pieck , a
prononcé un discours au cours duquel
il a invité les communistes d'Allemagne
occidentale à poursuivre plus énergique-
ment la lutte conti-c les puissances d'oc-
cupation occidentales , et cela d'après le
programme en trois points suivant :

1. Développer le mouvement (lu front
national en Allemagne occidentale ;

2. Démasquer et éliminer les éléments
trotsk istes, titistes et opportunistes au
sein du parti ;

3. Déclencher des grèves et des Incidents
en Allemagne occidentale par une propa-
gande communiste dirigée contre les puis-
sances d'occupation .

Réunion du Kominform
Divers observateurs politiques croient

que plusieurs délégués du congrès socia-
liste unifié se sont rendus à Prague au-
paravant pour une conférence du Ko-
minfonn qui a duré rn jour et que, sous
le manteau du congrès du parti socialis-
te unif ié , l'admission de l'Allemagne
orientale au sein du Kominform a été
examinée. ' .. *• .
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Le prince -régent
reprend son titre

BRUXELLES, 20 (A.F.P.). — Le prince-
régent a dès maintenant repris son titre
de « comte de Flandre » qui apparaît
pour la première fois jeudi dans un com-
muniqué du palais.

«Le comte de Flandre regrette de ne
pouvoir répondre individuellement aux
multiples témoignages de sympathie qui
lui ont été adressés à l'occasion de la
fin de la régence v , déclare ce commu-
niqué. Il ajoute que le comte de Flandre
envoie à tous ceux qui lui ont trans-
mis ces messages l'expression de sa gra-
titude et qu'il formule en même temps
les vœux les plus ardents pour la patrie
qu'il a eu l'honneur de servir.

On annonce d'autre part que le prin-
ce Charles recevra vendredi à 10 heures
(g.m.t.) la délégation de douze parlemen-
taires qui lui portera l'adresse votée
jeudi après-midi au parlement par les
sociaux-chrétiens et les libéraux.

Un communiqué
gouvernemental

BRUXELLES, 20 (A.F.P.). — Un con-
seil des ministres a eu lieu jeudi soir,
à l'issue duquel un communiqué annon-
çant le retour du roi a été publié et
dont voici le texte :

• Le gouvernement, après le vote émis
par les Chambres réunies mettant fin à
l'impossibilité de régner, a délibéré sur
les dispositions h prendre à la suite de
ce vote. Vendredi , les présidents de la
Chambre et du Sénat et le premier mi-
nistre se rendront à Pregny pour com-
muniquer au roi les décisions du par-
lement.

Le retour du roi peut, selon toute
probabilité, être prévu pour la journée
de samedi ».

On annonce d'autre part que les prési-
dents et le premier ministre quitteront
Bruxelles vraisemblablement à 14 heu-
res.

Le drapeau de la régence
a cessé de f lotter

A la clôture de la session parlementai-
re qui a duré 8 jours, on procéda à
l'amenée du drapeau de la régence dans
l'aile ouest du palais qui a été pendant
six ans la résidence du prince régent
et on annonça la fin de la régence. Au
moment où le drapeau descendait lente-
ment , les chefs socialistes sont sortis
du palais et ont assisté à la fin symbo-
lique d'un épisode de six ans de l'his-
toire belge. Le silence a été rompu par
le cri : « Vive le prince régent ».

Si le roi réintègre son trône dans le
palais royal de Bruxelles, un autre dra-
peau plus grand sera hissé sur la cou-
pole centrale.

Malgré cet événement historique, des
milliers de Belges ont l'intention de
quitter la capitale samedi pour se ren-
dre au bord de la mer. Samedi, journée
de l'indépendance_ belge, ..est une . fête
nationale. ̂  f ."*"*-

Léopold III
rentre samedi
en Beigique

P.-A. R0GS3ÂT, architecte
Bureau : Terreaux 7.

FERMÉ jusqu 'au 4 août
(vacances bâtiment)

Aux ETATS-UNIS, le chimiste Har-
ry Gold, accusé d'espionnage atomique
en faveur do l'U.R.S.S., s'est déclaré
hier coupable devant le tribunal de
Philadelphie.

En ALLEMAGNE OCCIDENTALE,
tous les partis, à l'exception des extré-
mistes do gaucho et de droite, ont dé-
posé une motion au parlement de
Bonn en vue do la création d'une al-
liance européenne.

A DJAKARTA, on annonce qu'aprè»
deux jour s de discussions entre le ca-
binet fédéral et le gouvernement de
Djogdjakarta, les modalités de créa-
tion d'un Etat unitaire ont fai t l'objet
d'un accord. Cet Etat, qui serait pro-
clamé lo 17 août, comprendra dix pro-
vinces, dont trois à Java, trois à Su-
matra, trois dans l'est de l'Indonésie
ot uno à Bornéo.
¦tjtâaMMgaaaaaBMaMMaBMaMMaMMMMa ¦ wiftaniv

AUTOUR DU MONDE en quelques lignes

CARNET DU JOUR
Cinémas

Apollo : 20 h . 30. Lac aux dames.
Palace : 20 h. 30. Les affaires sont lea

affaires .
ThéAtre : 20 h. 30. Les aventures de Ca-

sanova.
Rex : 20 h . 30. Les feux de la rampe.
Studio : 20 h. 30. Rome Express.

Utrillo a eu train de cause
PARIS, 21 (A.F.P.). — Le jugement

de l'affaire des faux Utrillo a été
r en diu jeudi .

Le tribunal a ordonné la confisca-
tion des fausses toiles au profit des
plaignants et adjugé deux millions de
francs de dommages et intérêts à Utril-
lo et un franc au marchand Petridea
ainsi qu'au syndicat do la propriété
artistique.

Tous les soirs à la
RIVIEZ NEUCHATELOISE

Charles JAQUET
Début des plus grandes attractions d'Europe

Samedi soir,
dimanche après-midi et soir

par le célèbre trio comique américain
« Les Reisner »

SAMEDI : BATEAU SPJÏCIAL
dép. Neuchâtel 18 h. 30
dép. Chez-le-Bart 0 h. 15

HOTEL PATTUS

CUIRS^ET PEAUX

NEUCHATEL

fermé aujourd'hui
pour cause de deuil

Bourse de Neuchâtel
(Extrait de la cote officielle )

ACTIONS 19 jull - 20 jull.
Banque nationale . 715.— d 715.— d
Crédit fonc. neuchât. 700.— o 700 .— o
La Neuchâteloise, as. g. 850.— d 875.—
Câbles éleo. Cortaillod 5375.— o 5375.— o
Ed. Dubied & Ole . 785.— d 790.—
Ciment Portland . . 1575.— d 1575.— d
Tramways Neuchâtel 500.— d 510.—
Suchard Holding S. A 325.— d 325.— d
Etablissent Perrenoud 500.— d 500.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2V4 1932 102.50 d 102.50 d
Etat Neuchât. 3'A 1938 101.25 101.25
Etat Neuchât. 3V_ 1942 104.50 d 104.50 d¦ Ville Neuchât . 3V4 1937 102.— d 102.— d
Ville Neuchât. 3% 1941 102.— d 102 —
Ch -de-Fonds 4% 1931 102.50 d 102.50 d
Tram Neuch. 3V4 1946 102.— d 102.— d
Klaus 3%% . . 1931 101.— d 101.- d
Suchard 3%% . 1941 100.25 d 100.25 d
Taux d'escompte Banque nationale 1 % %

Bourse de Zurich
OBLIGATIONS 19 jull. 20 Jull.

3% C.P.P dlff. 1903 104.25% 104.90%
_% C.P.P 1938 103.70% 104 .25%
_!£¦_. Emp.Téd. 1941 ' -102.60% i 102.65%
3%%. Emp. féd. 1946 106.75% 107.50%

ACTIONS
Union banques suisses 840.— 843.—
Crédit suisse . . . 771.— 771.—
Société banque suisse 755.— 760.—
Motor-ColombUs S. A. 497.— 503.—
Aluminium Neuhausen 1838.— 1845.—Nestlé 1327.— 1353 
Sulzer 1535.— 1560.—Sodec 47,_ 47,50
Royal Dutch , . . 200.— 203.—

' Cours communiqués par la
Banque camonale neuchâteloise

Billets de banque étrangers
Cours du 20 juillet 1950

Acheteur Vendeur
Francs français . . . 1.19Vi 1.22
Dollars . . . .  4.30 4.33
Livres sterling . . . 10.70 10.90
Francs belges . . . 8.55 8.65
Florins hollandais . . 106.— 107.—
Lires italiennes . . . —.69 —.71
Allemagne . . . .  77.— 80.—

Cours communiqués
par la Banaue cantonale sans engagement

COURS DES CHANGES
du 20 juillet 1950

Demande Offre
Londres 12.23 12.26
Paris 1.23Vj 1.24%
New-York officiel . . 4.33  ̂ 454%
Bruxelles 8.60 8.62
Lisbonne 14.90 15.20
Stockholm 84.32V4 84.72'/i
Prague 8.72% 8.77%
Amsterdam . . . .  114.82V. 115.32"/',Oslo 61.07 61.37

Cours communiqués par la
Banque cantonale neuchâteloise

AU CEP D 'OR 1
VINS et LIQUEURS de toutes marques I
Eaux minérales - Jus de pommes, etc. I
W. Gaschen - Tél . 5 32 52, Moulins 11 [



SION, 20. — Un nouvel accident mor-
tel, le second en quelques jours, est sur-
venu dans la région de Salanfe. Un
ouvrier, originaire de Martigny, M. E.
Vouilloz, marié, père de famille, travail-
lait sur l'un des chantiers quand, au
cours d'une fausse manœuvre, il perdit
pied et tomba au bas d'un précipice.

Relevé grièvement blessé, il a été
transporté à l'hôpital de Martigny où il
a succombé à ses blessures.

Un second ouvrier
victime d'un accident mortel

à Salanfe

La chancellerie d'Etat nous com-
munique :

Dans sa séance du 19 juil let, le Conseil
d'Etat a délivré le diplôme cantonal
d'électro-technicien à MM. Ralo Magada,
d'origine italienne, à la Sagne ; Lucien
Perret, d'Avusy (Genève), à la Chaux-
de-Fonds ; Charles-André Stiihli, d'Ober-
hofen (Berne), au Locle ; Eric Stucky,
de et à la Chaux-de-Fonds ; Claude
Turtschy, de Spiez, au Locle.

Le diplôme cantonal de mécanicien-
technicien à MM. René Debrot , de Brot-
Dessous, au Locle ; Pierre Mercier, du
Cerneux-Péquignot , au Locle.

Le diplôme cantonal d'horloger-techni-
cien à MM. Michel Maillardet , de Fontai-
nes, à Morteau ; Pierre Meylan , du et
au Lieu (Vaud).

Autorisé M. Giancarlo Schneider, do-
micilié aux Ponts-de-Martel , à pratiquer
dans le canton en qualité de pharma-
cien.

Décisions du Conseil d'Etat

-_A VI__ __ E ^

Au tribunal de police II
Le juge Houriet a libéré un cycliste

nommé G. qui , le jour du passage duTour de Suisse à Neuchâtel, avait étévictime d'un accident aux Saars. Il rou-lait à l'extrême-droite de la chaussée.Un agent de la police zuricoise qui pré-cédait le peloton de 300 mètres lui avaitfait un signe qu'il n'avait pas compris.
II avait continué à circuler en sens in-verse de la caravane. U fut renversépar un autre gendarme zuricois qui se
trouvait tout à gauche de la route etqui surveillait l'arrière de la colonne.

Evidemment, à 1*« intérieur », les rè-gles usuelles ne comptent plus. Et lecycliste était accusé de n'avoir pas obéi
aux ordres reçus.

Un accoi-d entre gouvernements can-
tonaux autorisait les agents de la police
zuricoise à régler la circulation sur tout
le parcours de l'épreuve. Mais cet ar-
rangement n'avait pas été publié et de
ce fait, un usager des routes neuchâte-
loises était censé ignorer la loi d'excep-
tion qui le plaçait sous l'éphémère ju-
ridiction des gendarmes de Zurich.

Evidemment l'heure à laquelle a passé
le Tour de Suisse à NeucMtel explique
les troubles de la circulation particu-
lièrement nombreux que les suiveurs ont
constaté en ce point du pays.

Le cycliste G., s'il n'a pas été puni pé-
nalement a souffert de lésions d'une cer-
taine gravité, ce qui est un suffisant
tribut payé à. l'hégémonie du sport.

Deux interventions
des noiUDiers

Les premiers secours ont été alertés
deux fois dans la soirée de mercredi.

A 19 h., ils sont intervenus avec la
moto-pompe, à l'est de la Riveraine, où
un fumeur imprudent avait probable-
ment jeté une cigarette sur un gros tas
de copeaux.

A 20 h. 45, ils ont été appelés à Fon-
taine-André oii le store d'un balcon d'un
appartement du 3me étage dont le loca-
taire était absent avait pris feu. Les
pompiers ont dû attaquer ce début d'in-
cendie par le toit et se sont sei'vis de la
pompe à main. On pense qu'une bi-aise
sera retombée cle la cheminée correspon-
dant à la chambre à lessive.

Hautes études
Mlle Florence Galli , de notre ville,

après deux années d'études littéraires
et linguistiques à la Sorbonne (Paris),
vient d'obtenir à l'Ecole des hautes étu-
des sociales — section Ecole supérieure
de journalisme — son certificat d'études
journalistiques avec la mention bien
(première nommée).

__ _J2i_ MOWTflCRreS |
EA CHAUX-DE-FONDS
Un début d'incendie

provoque une explosion
Hier matin , les premiers secours ont

été alertés et se sont rendus dans les
laboratoires de la maison Hitz frères, où
un commencement d'incendie s'était dé-
claré dans un local situé au sous-sol.
De la sciure s'était enflammée causant
une épaisse fumée et les flammes se pro-
pageant atteignirent un compteur à gaz
qui fit explosion. . ,, „. _.

Après deux heures et demie det tor ts
ininterrompus , les sapeurs se rendirent
maîtres du sinistre.

Les dégâts sont assez importants.
„ . „ »,. ,x/r.v//////////////////////////*y>iW

Un bel anniversaire à la Neuveville

La fanfare de la Neuveville a fêté dimanche son centième anniversaire.
Voici, photographiés à cette occasion, les uniformes de 1850 (à gauche),

de 1900 (à droite) et de 1950 (au milieu).
(Phot. Acquadro, la Neuveville.)

j"~~ Vfll-Di: RUZ |
VALANGIN

Pour les chevrons des bornes
(sp) Les magnifiques forêts qui s'étalent
entre Coffrane, Valangin , Neuchâtel et
les communes de la Côte sont sillonnées
de délicieux sentiers très appréciés des
promeneurs.

Or, ces derniers ont remarqué que sur
les vieilles bornes , plantées partout pour
délimiter nos forêts, les chevrons sont
bien sculptés mais on les a laissés se re-
couvrir de mousse au point que ces
armoiries ne sont presque plus visibles
alors que les initiales des communes ont
été repeintes en rouge vif.

Pourquoi ne pas en faire autant pour
nos chevrons qui ont tant de charme et
qui sont à la page aujourd'hui ?

GENEVE -'S-SUR COFFRANE
Un bon maorcheur

(c) Chaque année à pareille époque, M.
Fritz Sigrist. entrepreneur de notre
village , et qui est âgé de 84 ans, a l'ha-
bitude cle faire un tour de montagne,
allant des Geneveys-sur-Coffrane, à la
Motte , aux Pradières, à la Tourne, à Ro-
i'ort et à Chambrelien.

la fanfare en course
(c) Samedi dernier l'« Harmonie » a fait
sa sortie en car. Le but de la course était
les grottes du Bcateuberg. Un excellent
dîner fut  servi et l'après-midi les partici-
pants eurent la joie de gravir les pentes
du Bcateuberg en télésiège.

Chacun gardera un bon souvenir de
cette journée où le soleil a été le compa-
gnon de cette belle course.

ENOOLLON
Assemblée générale

(c) Les citoyens de notre commune se
sont réuni s jeudi dernier sous la prési-
dence de M. Jean-Claude Haussener.

Comptes de 1949. — Ces derniers se
présentent comme suit : recettes courantes
totales : 27 ,055 fr . 02; dépenses couran tes
totales : 27,033 fr. 11; bénéfice de l'exer-
cice • 21 fr. 91. Il faut noter qu'un amor-
tlîsemsnt de 1414 fr. 70 a été attribue au
compte d' attente : « Réfection des che-
mins », réfection effectuée en 1948 . Les
comptes de la forêt bouclent par un bé-
néfice net rie 6371 fr. 90 . Les Impôts ont
rapporté 2486 fr . 75, après défalcation de
795 fr . pour frais de ménage et charges
de famille .

Au nom des vérificateurs, M. Louis Bur-
ger propose l'adoption de ces comp tes avec
remerciemen ts au Conseil communal et au
caissier, ce qui est fait à l'unanimité.

Bureau de l'assemblée générale. — Sont
réélus : MM. Jean-Claude Haussener , pré-
sident; Jean Ruclrti , vice-président;- André
Aeschliman n , secrétaire.

KevlFion de l'art cle II (le la convention
concernant l'organisation de l'école secon-
daire du Val-de-Ruz. — Cette revision qui
consiste en une nouvelle répartition des
dépenses entre les communes signataires
de la convention est adoptée . Après déduc-
tion des écolages et de la subvention can-
tonale , la commune aura à la charge les
10 % des frais en tenant compte des chif-
fres de la population et les 90 % en te-
nant compte du nombre d'élèves domici-
liés dans la commune.

Réfection (lu réseau électrique. — Notre
réseau étant défectueux, le Conseil com-
munal a examiné sa réfection et présente
à l'assemblée un devis de 14,000 francs.
L'examen minutieux de' ce devis donne lieu
à une brève discussion. En fin de compte,
l'assemblée vote en principe la réfection
du réseau et accorde toute liberté au Con-
seil communal pour la poursuite d© cette
affaire.

EN PAYS FRIBOURGEOIS

I-c jubilé d'un journaliste
(c) Jeudi , M. Albert Dessonnaz , ancien
rédacteur en chef de la « Liberté •, a
célébré, au sein de sa famille, le 80me
anniversaii-e de sa naissance. Ses con-
frères le fêteront le 29 courant , lors de
l'assemblée générale de la presse fri-
bourgeoise, qui se tiendra i'i Marly. M.
Dessonnaz est président de l'Associa-
tion de la presse fribourgeoise depuis
dix ans. Il est depuis cinquante ans
membre de la presse suisse. Il y était
entré en 1900, lors de ia réunion de la
société à Fribourg.

Après avoir fait ses études au collège
Saint-Michel, il ' fu t attaché à la rédac-
tion d'un journal vaudois , le « Courrier
de la Côte ». En 1898, il entra à la ré-
daction de la s Liberté », fonctions qu 'il
conserva jusqu 'à sa retraite , en 1945.
C'est un journaliste d'une haute cons-
cience professionnelle et d'un jugement
perspicace. Il fut membre du comité cen-
tral de la Pi-esse suisse durant six ans.

Pendant ses loisirs, il collabora comme
secrétaire-caissier à la lutte contre la
tuhei-culose.

Vers une session
extraordinaire

du Grand Conseil
(c) Un groupe de 23 députés, poui; la
plupart conservateurs, viennent de dépo-
ser auprès du président , M. Théodore
Ayer, une demande en vue d'une réu-
nion extraordinaire du Grand Conseil.
Elle est basée sur l'article 42 de la cons-
titution , qui exige un minimum de 20
députés , et sur l'article 53, al. 3. Cette
requête est motivée par le congé don-
né à un fonctionnaire de l'Etat , sur des
bases que ces députés estiment insuffi-
santes.^''

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 20 juillet.

Température : Moyenne : 24, 1 ; min. :
18,1 ; max. : 30,1. Baromètre : Moyenne :
721,9. Vent dominant : Direction : est ;
force : faible . Etat du ciel : nuageux,
coups de tonnerre et forte tendance
orageuse de 18 h. à. 19 h.; faible joran de-
puis 18 h.

Niveau du lac du 19 Juillet , à 7 h : 429,69
Nivea u du lac, du 20 juillet, à 7 h. > 429.69

Température de l'eau : 21°

Prévisions du temps : Généralement
beau et chaud . L'après-midi et le soir , par
endroits , très nuageux, surtout dans les
Alpes et le Jura. Orages locaux.

I VAl-DE-TRAVERS !
Abondantes cueillettes

(c) Nous avons signalé, au début de la
semaine, avec quelle abondance on trou-
vait cette année, des petits fruits sur
nos montagnes.

-A ce propos on signale qu'une famille
de Fleurier a cueilli dans la région des
Illars, 67 livres de fraises durant le
week-end, et un hôtelier de Fleurier 39
kilos de fraises aussi en l'espace de quel-
ques jours, à la Calame, au-dessus des
Bullets.

On ne se souvient pas , de mémoire
d'homme, qu'une année ait été semblable
à celle-ci pour la générosité avec la-
quelle là nature dispense les petits
fruits.

COUVET
Aurès une erreur

de manœuvre
(sp) On se souvient que, la semaine
dernière, deux vagons de charbon , aux-
quels, par inadvertance, n'avait pas été
accouplé un vagon-frein, enfoncèrent ,
par suite de la déclivité de la voie, la
porte d'un hangar des usines Dubied.

Les dégâts consécutifs à cet accident
s'élèvent à trois mille francs.

^̂A/aMC\M^ce4
Monsieur et Madame

Armand LEUBA-RUSOA ont la Joie
d'annoncer la naissance de leur fille

Elisabeth
Fleurier, rue de l'Industrie 1,

le 19 Juillet 1950.

Madame Cécile WinteHialter-Rosselet ,
ses enfants et pet i t s -enfants  ;

Madame et Monsieur Paul Grandjean-
Rosselet , à Paris ;

Madame Alice Hougct-Hosselet , .à Lau-
sanne et ses enfants ,  à Salins (France) ;

les enfants  et petit-fils de feu Char-
les-Auguste Rosselet , à Peseux et à Neu-
châtel ;

Madame Lucie Rosselet , à Genève ;
Mademoiselle Marguerite Reuby, sa

fidèle gouvernante ,
ont le grand chagrin de faire part du

décès de

Monsieur Henri ROSSELET
leur cher fi'ère, beau-frère , oncle et
grand-oncle, enlevé paisiblement à leur
affection le 15 juillet 1950, dans sa
77me année.

Maintenant . Seigneur, tu laisses
aller ton serviteur en paix.

Luc II, 29.
Selon le désir exprimé par le défunt ,

l'incinération a eu lieu , lundi 17 cou-
rant , dans l ' int imité et la famille :-e
portera pas le deuil.
Le présent avis tient lieu de faire-part.

La Noble compagnie (les fusiliers a
le pénible devoir do l'aire part du dé-
cès de

Monsieur Max REUTTER
membre honoraire, et prie les compa-
gnons d'assister au service funèbre qui
aura Heu vendredi 21 jui l let , à 15 h.,
au cimet ière  de Beauregnrd.

L'Association démocratique libérale ,
section de Neuchâ tel - Serrières - la
Coudre ;

le Cercle libéral ,
but la profonde douleur d'annoncer

le décès de

Monsieur Max REUTTER
ancien conseiller communal

L'incinération aura lieu vendredi
21 juillet , à 15 heures.

Madame Max Reutter ;
Madame et Monsieur Edmond Gre-

nier ;
Monsieur Jean-Léon Rentier ;
Monsieur et Madame André Reutter;
Monsieur et Madame -Gilbert Gre-

nier ;
Monsieur et Madame Victor Reutter ,

leurs enfants et petits-enfants ;
les enfants et petits-enfants de feu

Monsieur et Madame Georges Reutter;
Monsieur Max Ram us ;
Monsieur et Madame Léon-W. Ra-

mus, à Meyriez, leurs enfants et petits-
enfants ;

Madame John Meelboom , ses en-
fants et petits-enfants ;

les familles Reutter et Oswald, a
Bâle et à Lausanne,

ont la douleur do faire part du
décès "de

Monsieur Max REUTTER
ancien conseiller communal

survenu après une longue maladie,
dans ea 80me anuée .

L'incinération aura lieu vendredi
21 jui l le t , à 15 heures.

Culte pour la famille à 14 h 15 au
domicile mortuaire. Beaux-Arts 16.

La Société fédérale de qqmnastique
Z' « Ancienne s> a le pénible devoir d'an-
noncer le décès de

Madame Rose JUTZELER
épouse et mère de Messieurs Jacques
et Jean-Pierre Jutzelej-, membres passif
actif et jeunes vieux.

L'incinération aura lieu vendredi
21 courant , à 13 heures, au crématoire.

Le comité.

La Société suisse des maîtres cordon-
niers , section de N euchâtel , a le pénible
devoir de faire part du décès de

Madame Jacques JUTZELER
épouse de notre membre honoraire,
Monsieur Jacques Jutzeler.

Pour l'ensevelissement, consulter
l'avis de la famille.

Tu es mon refuge et ma forte-
resse, mon Dieu en qui Je mets ma
confiance. pg ^CI 2.

Monsieur Jacques Jutzeler-Adam, à
• Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Bruno Jutze-
! ler-Kuhn, à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame René Jutzelcr-
Meyer, à Neuchâtel ;

Monsieur Jean-Pierre Jutzeler, à
, Neuchâtel ;

Madame et Monsieur A. Siegentha-
ler-Adam, à Olten ,

; ainsi que les familles parentes, al-
liées et amies,

ont la profonde douleur d annoncer
; le départ de

Madame Rose JUTZELER
née ADAM

leur chère épouse, maman , belle-mère,
! sœur, belle-sœur, cousine et tante, en-
levée à leur tendre affection le 19 juil-

. let 1950.
i L'incinération, sans suite, aura liou

vendredi 21 courant , à 13 h„ au créma-
toire.

Domicile mortuaire : Poudrières 53.
I Selon le désir de la défunte, la famille

ne portera pas le deuil. Au lieu de fleurs,
qu 'on veuille penser aux œuvres de

bienfaisance.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part

l^l_lu_«_P*.̂ w-w-~_--m---™j -__________»

Dieu est "àmôu?."
¦ -
,

Madame Marie Ducommun , aux
Gi-attes ;

Monsieur et Madame Ami Ducom-
mun , leurs enfants  et petit-fils, à
Montmollln et à Fontaines ;

Monsieur et Madame Alfred Ducom-
mun et leurs enfants, à Auvernier ;

Monsieur et Madame Fritz Ducom-
mun. leurs enfants  ot petite-fille, a
Genève et à Zurich :

Monsieur et Madame Henri Ducom-
iMun et leur en fan t , à Peseux ;

Madame et Monsieur Adrien Lavan-
chy et leurs enfants, à la Coudre,

ainsi que les famil les  Ducommun ,
Frasse, Gilomen et alliées,

ont le chagrin de faire part du dé-
part de leur cher époux, papa, grrnnd-
pn-pa , arrière-grand-papa , frèro, beau-
frère, oncle et cousin,

Monsieur Fritz DUCOMMUN
que Dieu a repris â Lui après une
courte maladie supportée aveo coura-
ge, à l'âge do 83 ans.

Les Grattes, le 18 juillet 1950.
, Quand Je marche dans la vallée

de l'ombre de la mort, Je ne crains
aucun mal , car tu es avec moi.
Ta houlette et ton bâton me ras-
surent. Ps. XXIII, 4.

L'ensevelissement aura lieu â Roche-
fort, vendredi 21 juillet , à 14 heures.
Culte pour la famille â 13 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire-part.

Suivant le désir du défunt ,
la famille ne portera pas le deuil.

La Société de développement de Boù-
drq a le pénible devoir de faire part à
ses membres du décès de

Madame veuve Paul BONNY
mère de Madame et belle-mère de Mon-
sieur Louis Wùtrich , nos membres dé-
voués.

L'incinération aura lieu vendredi
21 juillet 1950, à 16 heures.

Le comité.

Madame et Monsieur Louis Wutrich-
Bonny, à Ferreux, et leurs enfante :

Madame et Monsieur F.-A. Grether,
à Colombier ;

Mademoiselle Cilette Wutrioh, à Zo
fingue.

Monsieur et Madame Frédéric-Bon-
ny-Otter, à Fribourg, et leurs enfants:

Monsieur Pierre Bonny, à Fribourg ;
Mademoiselle Pierrette Bonny, à

Fribourg ;
Madame et Monsieur Giuseppe Dat-

tola , à Mendrisio ;
Monsieur Jean-Claude Bonny, à Fri-

bourg' ;
Monsieur André Bonny, â Frlbourjj i-
Mademoiselle Marie-Antoinette Bon-

ny, à Fribourg,
ainsi que les familles Schumacher ,

Bonny, Perret, parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part

du décès de leur chère mère, belle-mè-
re, grand-mère, belle-sœur, ¦ tan te et
parente,

Madame veuve Paul BONNY
née Cécile SCHUMACHER

que Dieu a reprise à Lui dans sa SOme
année.

Ferreux, le 19 juiMe t 1950.
La loi de l'Eternel est parfaite ,

elle restaure l'âme ; le témoignage
de l'Eternel est véritable, il donne
de la sagesse aux simples.

Les ordonnances de l'Eternel sont
droites, elles réjouissent le cœur ;
les commandements de l'Eternel sont
purs, ils éclairent les yeux,

La crainte de l'Eternel est pure,
elle subsiste à perpétuité ; les Juge-
ments de l'Eternel ne sont que vé-
rité ils sont tous également Justes.

Ps. XIX, 8-10.
L'incinération aura lieu au, créma-

toire vendredi 21 juillet 1950, à 16 h.
Culte à la chapelle de Ferreux, à
14 h. 45.
Cet avis tient Heu de lettre de faire-part

L'Eternel exauce mes supplications,
L'Eternel accueille ma prière.
Que sa volonté soit faite
Et non la mienne.
Dieu est amour.

Monsieur Armand Decrauzat , à Neu-
châtel ;

Madam e et Monsieur Rod . Stalder-
Amstutz, à Prêles ;

Mademoiselle Nelly Stalder, à Prê-
les, et son fiancé, Monsieur Ernest
Bourquin, à Diesse ;

Madame Marthe Decrauza t , à Diesse,
les familles Decrauzat, Niiesch, Sau-

ser, Stalder, Amstutz, Racin e, Carrel,
ainsi que toutes les familles parentes
et alliées.

ont le grand chagrin de faire part
du décès de

Madame

Armand DECRAUZAT
née Béthy STALDER

leur très chère épouse, fille, sœur, bel-
le-fille, belle-sœur, tainte, nièce, cou-
sine et amie, que Dieu a reprise à Lui
dans sa 35me année, après une longue
maladie supportée avec courage et foi.

L'ensevelissement aura lieu à Prèles,
samedi 22 juillet 1950, à 14 h. 30.

Domicile mortuaire: avenue des Por-
tes-Rouges 111, Neuchâtel.

Au revoir cher papa.
Monsieur et Madame André Bour-

quin et leurs enfants, à Dombresson ;
Madame et Monsieur Paul Keller ;
Mesdemoiselles Germaine et Yvonne

Gaberel ;
Messieurs Frédéric, Maurice, Philip-

pe et Gilbert Gaberel ;
Monsieur James Gaberel et ea fian-

cée, Madmoiselle Jeanne Gostely ;
Madame et Monsieur Eric Gaberel ;
les enfants et petits-enfants de feu

Frédéric-Guillaume Gaberel ;
les enfants et petits-enfants de feu

Maxime Gaberel,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la grande douleur d'annoncer le

décès de leur bien-aimé papa , grand-
papa, beau-père, frère, beau-frère, on-
cle, cousin et parent,

Monsieur Frédéric GABEREL
que Dieu a rappelé à Lui après une
longue maladie dans sa 81me année.

Savagnier, le 19 juillet 1950.
Car Dieu a tant aimé le monde

qu 'il a donné son Plis unique, afin
que quiconque croit en Lui ne
périsse point mais qu'il ait la vie
éternelle. Jean III, 16.

L'ensevelissement aura lieu ù Sava-
gnier samedi 22 juillet, à 13 h. 30.

Domicile mortuaire : Savagnier.
Cet avis tient lieu dé* lettre de faire-part

F VIGNOBLE
PESEUX

Petite chronique
(c) Après la fête de la jeunesse partiel-
lement réussie du fait de l'orage du sa-
medi soir, les élèves ont eu encore quel-
ques jour s d'école puis ont pris, le jeudi
13 juillet , la clef des champs.

Les autorités communales en profite-
ront pour faire quelques réparations né-
cessaires au collège. On reverra notam-
ment la question de l'éclairage des
classes qui a toujours laissé beaucoup à
désirer. On revêtira la cour, après nivel-
lement, d'un nouveau tapis de bitume en
supprimant pour le bien de tous les en-
fants les nombreuses « têtes de chat »
qui étaient autant d'embûches et provo-
quaient journell ement des chutes.

Depuis quelques jours, le quartier de
la rue de NeucMtel s'enrichit d'une nou-
velle construction. Il s'agit d'une salle
de cinéma qui pourra abriter 350 per-
sonnes.

La mode est aux vacances et en dehors
des vacances horlogères, on note une sé-
rie de fermetures de commerces. Les en-
trepreneurs bouclent également à la fin
du mois, les boulangers-pâtissiers ont
organisé une rotation partielle et quel-
ques maîtres d'état ont déjà inform é leur
clientèle qu'ils s'absenteraient durant
quelques jours . Souhaitons à chacun un
chaud soleil durant ces heures de repos
mérité.

La vigne qui dans notre région n a pas
eu à subir les effets de la grêle ou du
gel, se pi-ésente sous un bel aspect. Les
grappes sont longues et saines. Les diffé-
rents traitements effectués jusqu'à ce
jour ont eu un heureux effet sur la
grappe comme sur la plante. On peut dès
lors pi-évoir que le 1950 sera une fine
goutte pour autant que les conditions
atmosphériques continuent d'être favo-
rables.

YVERDON
Un chien devient subitement

furieux
Tout récemment, le jeune Rémy Wil-

ner, âgé de 11 ans, a été sauvagement
attaqué par le chien de ses parents , qui,
devenu subitement furieux, se jeta sur le
jeune Rémy, le projeta violemment à
terre et le mordit cruellement sur tout
le corps provoquant de profondes bles-
sures aux cuisses, aux jambes, aux bra s,
au visage et au cuir chevelu.

Le chien a été abattu.

CHEVRODX
I/e feu sur l'eau

Des pêcheurs se trouvaient sur le lac
lorsqu'ils virent une brande barque,
amarrée à Chevroux, entourée de flam-
mes. Les pompiers alertés durent pro-
téger les cabanes de pêcheurs sis à
proximité. Il a été établi que le sinis-
tre est dû à l'imprudence d'un fumeur
qui a jeté son mégot allumé dans la
barque.

Le bateau , propriété de M. Louis Jor-
dan , a subi de graves dégâts évalués à
nlusieurs milliers de francs.

\ _-.ECIO_VS PES li.es j

VAL LÉE DE -.fl BROYE
PAYERNE

Chute mortelle
Mercredi matin , M. Charles Rossier,

69 ans, agriculteur à la Vignette, à
Payerne, a fait une chute du haut d'un
tas de foin sur le pont de sa grange.
Transporté à l'hôpital de Payerne , il y
est décédé des suites d'une fracture du
crâne.

CHRONIQ UE RéGIONALE
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MERCURIALE DU
MARCHÉ DE NEUCHATEL

du jeudi 30 juillet 1950

Pommes de terre . . . le kilo —.— —.35
Haricots » — -80 ~~ -90
Pois » — -— *>*~
Carottes » —• -g"
Carottes le paquet —. .30
Poireaux verts Ie kilo — •— *•—
Laitues l — -40 — -50
Choux blancs » —.50 — .60
Choux-fleurs » 1-20 150
Ail • » —•— 2-—
Oignons Ie paquet —. .20
Oignons le kll° — -6° — -70
Concombres la pièce —.50 —.80
Radis 'a botte —. .30
Pommes le kilo -̂ .80 1.20
Poires » —-60 1-10
Prunes . . . . . . . . .  » — -80 1.20
Noix » —•— 2.10
Melon la pièce 1.40 2.30
Abricots le kilo 1.50 1.80
Pêches » 1-3° !-50
Oeufs ladouz 3.50 3.60
Beurre le kilo — — 9 77
Beurre de cuisine . . .  » — •- 9 a'1
Fromage gras . . . . » — ."" 5.25
Fromage demi-gras . . » — .— 3.98
Fromage maigre . . . .  » — .— 3.03
Miel » -•- ]™
Viande de bœuf . . . .  » 5.40 6.50
Vache » 4.— 5.40
Veau » 4.40 8 —
Mouton » 4.— 8.—
Cheval » 3.— 7.—
Porc - 6.40 7.40
Lard fumé » 5.60 7.60
Lard non fumé . .. . » 5.50 640
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Imprimerie Centrale S.A., Neuchâtel

I
L/4 VIE

N A TIONALE
Un canard

à qui il faut couper les ailes

Pas question
de rationnement en Suisse

Du correspondant de Berne à la
« Tribune de Genève » :

Le bruit court , paraît-il , avec insis-
tance, en Suisse romande et à Genève en
particulier, que diverses mesures de ra-
tionnement seraient imminentes. Il est
ainsi question de restrictions qui pour-
raient être mises à la vente du chocolat,
des pneus et de la benzine.

Il s'agit-là de vulgaires « canards »
auxquels nous sommes en mesure de
donner un démenti complet.

On sait que les circonstances extérieu-
res ont obligé depuis longtemps le Con-1
seil fédéral et le département de l'éco-
nomie publique à envisager et à prépa-
rer un plan de remise en vigueur de
l'économie de guerre et du rationne-
ment. Ce plan pourrait être appliqué en
tout temps si la nécessité l'imposait.
Mais il n'en est nullement question à
l'heure présente, rien ne justifierait pa-
reille mesure.

Les craintes suscitées par les braits
qui peuvent courir à propos du rationne-
ment de diverses denrées ou de produits
quelconques sont donc, actuellement,
parfaitement vaines. Quant à ceux qui
répandent de pareils bruits, ils agissent
de la plus sotte façon.

Une plainte pénale de M. Jules-F. JolyLoi-s de la campagne électorale qui aprécédé la votation cantonale des 8 et 9jui llet derniers concernant la revision
des traitements des magistrats, des fonc-tionnaires et du personnel enseignant,
les partisans de la loi ont violemment
pris à partie au moyen d'une lettre ou-
verte, de tracts et de propos diffusés par
haut.parleurs M. Jules-F. Joly, secré-taire du Grand Conseil, président du« Comité de défense des contribuables ».Considérant le caractère diffamatoire
de ces attaques , M. Joly a déposé uneplainte pénale.

Après la récentecampagne électorale

BERNE , 20. — De nouveaux accords
commerciaux et financiers entre la Suis-
se et la France ont été signés jeudi
après-midi, à Berne. Le ministre Hotz
a signé pour la Suisse et le ministre
Drouin pour la France. Les accords en-
treront en vigueur le premier septem-
bre 1950 et seront valables pour un an.

Un nouvel accord
commercial franco-suisse

ECHALLENS, 20. — Un incendie dont
la cause n'a pas encore été établie a
comlpètement détruit , jeudi après-midi ,
la ferme de M. Charles Mayor, à Penthe-
reaz. De 60 à 70 chars de foin , deux
chars de blé et des machines agricoles
sont restés dans les flammes.

Les dégâts sont évalués à 70,000 fr.

Un gros incendie
près d'Echallens

Suisse. — BERNE, 20. Comme en
1949, un échange amical de cinq jeunes
pilotes américains contre cinq jeunes
pilotes suisses de planeurs aura lieu cet-
te année. Les «U.S.A. cadets », tous âgés
de 16 et 17 ans, arriveront à Cointrin le
31 juillet, puis se rendront à Lausanne
et enfin à Saanen , pour s'initier au
vol à voile. Us quitteront notre pays le
24 août.

Quant à la délégation suisse, elle par-
tira de Cointrin le 2 août et, après un
arrêt à Washington, gagnera Austin , ca-
pitale du Texas. Là, nos pilotes de pla-
neurs âgés de 21 à 23 ans, recevront une
formation générale sur le Vol à moteur.
Us rentreront en Suisse le 23 août.

Cet échange devant servir à dévelop-
per les relations amicales entre les Etats
qui y prennent part , les jeunes pilotes
auront aussi l'occasion de visiter le pays,
dans la mesure où la brièveté du séjour
le permettra.

Outre la Suisse, on sait que la Belgi-
que, la France, la Grande-Bretagne, l'Ita-
lie et le Portugal participent à un sem-
blable échange avec les Etats-Unis.

L'organisation est confiée à l'Office fé-
déral de l'air qui a porté , parmi les pi-
lotes suisses de planeurs, son choix sur :
Hack Kurt , Zurich, Hool André, Colom-
bier, Nacht Erich , Berne, Ncukom Louis,
Stein-sur-le-Rhin, Scherrer Oskar, Lau-
fen (Berne).

La délégation sera conduite par MM.
Widmer et Liardon , de l'Office fédéral
de l'air.

M. Cuttat envoyé h Was-
hington. — BERNE, 20. L'actuel sup-
pléant du chef de la division des affai-
res politiques et ancien chef du proto-
cole, conseiller de légation Jacques-Al-
bert Cuttat , a été nommé premier colla-
boi'ateur de M^ Bruggmann , ministre
de Suisse à Washington; en cette qualité ,
il fonctionnei-a comme chargé d'affai-
res pendant l'absence du ministre.

Ii'orase cause des rtétrats en
Talais. — SIERRE , 20. De gros ora-
ges ont causé des dégâts dans le Valais
dans la nuit de mercredi à jeudi. On
signale des coulées de boue qui ont at-
teint les jardins, les prés et le vignoble
près de Saillon.

La route cantonale a été obstruée en-
tre Viège et Brigue par des coulées de
terre et de pierres. La circulation n 'a
cependant pas été interrompue. Près de
Sierre, deux transformateurs ont été dé-
truits par la foudre.

Un bambin écrasé. — ECHAL-
LENS, 20. A la f in de l'après-midi de
mardi , M. Edmond Pittet , agriculteur à
Villars-le-Terroir, qui rentrait -deux
chars de blé n'aperçut pas son fils Ala in
de quatre ans, qui venait à sa rencontre.
Le petit passa sous les roues et eut la
tête écrasée.

*, Venan t de Lisbonne , via Paris où il
fit un bref séjour , le comte de Paris et
sa famille sont arrivés Jeudi matin à Gllon ,
dans une pension où Ils séjourneront deux
mois.

Rappelons que le descendant de la fa-
mille royale d'Orléans a été récemment
autorisé à rentrer en France. Jusqu'alors
il vivait en exil au Portugal .

Echange de j eunes pilotes
entre les Etats-Unis et. la


